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Assemblée générale du Corif 
Samedi 6 décembre 2014, de 10 h à 19 h 

Parc de la Poudrerie à Vaujours (Seine-Saint-Denis) 
Si vous ne pouvez pas venir, votez par correspondance ou procuration. 



Assemblée générale 2014 du Corif 
 Assemblée générale ordinaire 

Samedi 6 décembre 2014 à 9 h 00
Maison de l’Oiseau – Parc forestier de la Poudrerie - Vaujours 

9 h 00 - 12 h 00 Sortie d’observation des oiseaux du Parc de la Poudrerie  
 Animée par J.-F. Magne, rendez-vous sur la place de la gare de Sevran-Livry (RER B) 

9 h 30 - 12 h 00 Accueil des adhérents au Pavillon Maurouard 
 
10 h 30 - 12 h 00 Ateliers naturalistes au Parc de la Poudrerie 
 10 h 00 – 12 h 00 : différents départs pour des sorties de découverte du Parc de la Poudrerie 
 10 h 30 – 12 h 00 : atelier «  Mares  » animé par Irène Anglade 
 10 h 30 – 12 h 00 : atelier «  Plumes  » animé par Cloé Fraigneau 
 10 h 00 – 12 h 00 : préparation de «  l’auberge espagnole  » (tout le monde peut aider !) 

12 h 00 - 13 h 30 Repas «  Auberge espagnole  » (voir page 45) 
 
13 h 30 - 14 h 10 Rapports et débats 
 Présentation de l'équipe des permanents par C. Huot-Daubremont (5 min) 
 Rapport moral par G. Lesaffre, président (5 min) 
 Présentation des activités des commissions et des groupes locaux et thématiques (20 min) 
 Questions - débat (10 min) 

14 h 10 – 15 h 10 La compensation écologique 
 Présentation de points de vue contradictoires : Jean-Christophe Benoit (Caisse des Dépôts et Consignations),   
Hannah Mowat (FERN, ONG de défense de la forêt) (30 min) 
 Questions / débat avec la salle (30 min) 

15 h 10 – 15 h 25 Remise des prix du concours photos 
 
15 h 25 – 15 h 45 «  Nature en film  » 
 Présentation du programme «  Nature en film  » par Lucille Bourgeais avec Loïc Jugues de Pixiflore  (20 min) 

15 h 45 - 16 h 00 Jeu «  Oiseau mystère  » 
 
16 h 00 - 16 h 15 Pause 
 
16 h 15 - 17 h 00 Rapport d’orientation et rapport financier 
 Présentation du rapport financier 2013, des orientations 2014, du prévisionnel 2015 par Ph. Campion, trésorier (10 min) 
 Rapport de la commissaire aux comptes (5 min) 
 Questions - débat (30 min) 

17 h 00 - 17 h 20 Présentation des candidats au Conseil d’administration 
 
17 h 20 - 18 h 00 Votes (rapports et élections) et apéritif offert aux adhérents 
 
18 h 00 - 18 h 40 Dépouillement et résultats des votes  
 
18 h 40 - 19 h 00 Projection de «  Des bagues en réserve  » 
Un film de Philippe Prieto et Samuel Toutain. 35 min. Nous allons suivre la formation d’une semaine au baguage 
des oiseaux, encadrée par le CRBPO et la réserve naturelle des marais de Moëze-Oléron. 

Une bonne occasion de se retrouver dans une ambiance conviviale et sympathique... 
Des posters présentant les activités des commissions et des groupes locaux et thématiques  

pourront être consultés pendant le repas, les pauses et l’apéritif. 
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Découvrir, échanger, 
débattre, faire 
des projets… 
Que de bonnes raisons pour participer à 
l’Assemblée générale. 

Vous aimez la nature, avec un petit penchant pour 
les oiseaux ? Venez à Vaujours dès potron-minet, 
vous (re)découvrirez le Parc de la Poudrerie et 
participerez à des ateliers de découverte. 

Vous appréciez un repas convivial dans une 
chaleureuse atmosphère ? Le pavillon Maurouard 
vous accueillera. 
Vous pourrez participer à la présentation des 
activités passées et futures, aux échanges et 
discussions sur l’orientation à donner au Corif. 
L’après-midi y sera consacré. 
Sans oublier un moment de détente grâce à 
l’Oiseau Mystère, l’apéritif de clôture et la 
projection  de Des bagues en réserve. 

Pour consacrer plus de temps aux communications, 
débats et échanges, les rapports moral, 
d’orientation et financier seront présentés très 
succinctement en AG. Prenez le temps d’en prendre 
connaissance dès maintenant. 

Des posters vous informeront sur 
les activités de votre association. 

Profitez de l’Assemblée générale 
pour renouveler votre cotisation. 
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Rapport moral  
L'avantage du rapport moral, pour celui qui le 

rédige (avec l'aide incontournable de son équipe de 
direction, comme à l'accoutumée), c'est que l'exercice 
lui permet de voir le travail accompli. Et du travail, il 
y en a eu ! Et des réussites ! Et aussi des difficultés. 
Comment pourrait-il ne pas y en avoir ? Elles sont 
essentiellement liées au code des marchés publics  
(et pourtant nous sommes en pointe pour faire 
comprendre qu'il ne s'applique pas comme on le croit 
trop souvent) et aux restrictions budgétaires. 
L'important, c'est que le bilan soit positif, et l'on peut 
affirmer qu'il l'est. 
Que l'on en juge : 

Le Corif et ses activités naturalistes 
Notons pour commencer la poursuite des activités 

d’inventaires et de préconisations de gestion avec 
nos partenaires habituels (CG93, CG91, Conseil 
Régional, OCDE, Eurodisney, l’EPPGHV (c.-à- d. le 
parc de la Villette), le SIAAP (Syndicat 
interdépartemental pour l'assainissement de 
l'agglomération parisienne) avec le site d’Achères – 
un point détaillé sur ce dossier sera fait en AG. 
À signaler le retour du CG77 avec la reprise du 
partenariat pour les suivis naturalistes du nord 77 
dans le cadre de l’atlas dynamique de la biodiversité, 
ainsi que l’arrivée d’un nouveau partenaire : SITA 
(Sté industrielle des transports automobiles, 
aujourd'hui filiale de Suez Environnement) dans le 
cadre du suivi pluriannuel d’un site de stockage de 
déchets.  

Les études naturalistes qui nous sont confiées, 
suite ou non à des appels d'offre, sont nombreuses et 
il faut remarquer l'entrée en force des études 
botaniques et phytosociologiques en raison de la 
disponibilité de nouvelles compétences dans l’équipe 
grâce au recrutement de Marine Cornet (qui nous 
présentera en AG un zoom sur ces études botaniques 
– et qui sera mentionnée plus loin dans le présent 
rapport). Ceci nous permet maintenant de nous 
positionner encore plus fermement en tant 
qu'association pleinement naturaliste, et c'est une 
excellente chose. 

Au chapitre des nouveautés pour 2014 
Pédagogie 

• Nous avons mené à bien deux sessions de 
formation pour les salariés du Conseil général 
de Seine-et-Marne sur les méthodes d’inventaires 
de la faune, les préconisations de gestion et 
l’ornithologie. Ces sessions ont été organisées en 
collaboration avec le secteur éducation à 
l’environnement, ce qui a permis de mettre à 
profit toutes les compétences des salariés du 
CORIF et a favorisé des échanges fructueux aussi 
bien entre les secteurs sur les méthodes 
d’apprentissages, qu’entre le CORIF et le Conseil 
général. Une opération très réussie, donc, à tous 
points de vue. 

•   Nous avons également organisé une formation 
pour les gardes du parc départemental de la 
Haute-Île, dans le cadre de notre convention avec 
le Conseil général de Seine-Saint-Denis, afin de 
pouvoir facilement reconnaître les oiseaux 
emblématiques du site (Clélie Grangier nous fera 
un zoom sur le site et la formation lors de l'AG). 

De la théorie à la pratique 
• À marquer d'une pierre blanche, notre première 
participation à l’élaboration d’un schéma de 
trame verte et bleue à l’échelle d’une 
communauté d’agglomération, en co-traitance 
avec UrbainEco, P. Clergeau et M. Paris, pour Est 
Ensemble (93). Après l’exercice très théorique du 
SRCE (Schéma régional de cohérence écologique) 
c’est là une première véritable mise en pratique de 
nos compétences et connaissances, avec des 
réflexions fines sur les modes de déplacements 
des espèces concernées, et les politiques 
d’aménagement qui devraient en découler.  

Sur tous les fronts ! 
Nous avons poursuivi l’OROC (Observatoire 

régional des oiseaux communs) en collaboration 
avec le CERPS et Natureparif, par le biais des assises 
régionales et d'une journée de formation. En 2013, ce 
sont 56 carrés qui ont été concernés  – soit un peu 
moins que l'année précédente – par 53 observateurs – 
dont 10 nouveaux. Souhaitons que ces renforts 
fassent des émules ! De 2002 à 2013 près de 155 000 
oiseaux ont été notés dans le cadre de l'OROC, 
appartenant à 167 espèces différentes ! Ces suivis 
sont utiles en permettant de dégager les tendances 
démographiques de notre avifaune. 

Le travail que nous menons depuis longtemps sur la 
Chevêche d’Athéna s'est poursuivi avec, en dehors 
de l’animation du réseau «  Chevêche Île-de-France  » 
deux programmes en cours : 

• À la suite du recensement régional standardisé, 
un travail spécifique sur les continuités 
écologiques entre les noyaux de l’est du Val-
d’Oise et du nord-est de la Seine-et-Marne a 
démarré en 2013. Il allie une étude fine des 
populations mais aussi de l’occupation du sol sur 
207 communes et devrait se terminer en 2015. 
L'objectif est, au terme de ce travail, de formuler 
des propositions concrètes d’aménagements. Les 
aides financières sont obtenues en grande partie. 
Elles proviennent du Conseil régional, du Conseil 
général du Val-d’Oise, de la Fondation Norauto 
(Irène Anglade présentera un zoom sur ce dossier 
en AG). 
• La poursuite de la mise en place des mesures 
concrètes de protection des habitats de la 
Chevêche dans les Yvelines en agissant avec le 
monde agricole par le biais du programme 
PRAIRIE-Chevêche 78 (rappel sur ce superbe 
acronyme  : Prairie = programme régional 
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agricole d’initiative pour le respect et l’intégration 
de l’environnement ; le programme dure sept ans, 
avec deux ans de contractualisation et cinq années 
de mise en œuvre) avec la mise en place de 
formations pour nos agriculteurs (entretien des 
haies et des arbres isolés en 2010, gestion des 
mares en 2011). Ce sont bien sûr des moments 
privilégiés pour échanger avec nos signataires et 
avec les autres exploitants de la zone, invités aux 
formations. Précisons que 2014 est la dernière 
année de ce PRAIRIE et que nous travaillons 
toujours à un PRAIRIE II sur davantage de 
communes et avec les nouvelles MAE (Mesures 
agro-environnementales) qui viennent d’être 
validées à Bruxelles. 

En collaboration avec la LPO Île-de-France, nous 
avons continué l'animation de «  Faune Île-de-
France  ». Au 1er octobre 2014, cet outil de saisie des 
données naturalistes en ligne comptait 3 236 inscrits ; 
1 251 266 données y avaient été déposées, dont 1 247 
261 données oiseaux mais aussi des données sur les 
mammifères, les reptiles et les amphibiens, dont on 
espère arriver à mettre en place le plus vite possible la 
validation. Une convention a d’ailleurs été signée 
avec la SFEPM (Sté française pour l'étude et la 
protection des mammifères) pour les mammifères.  
Deux synthèses ont été réalisées par les salariés en se 
fondant sur les données de Faune IdF ; de même, des 
études sur l'évolution des effectifs de certaines 
espèces ont été faites, par Frédéric Malher, à partir de 
ces données : cela montre, s'il en était besoin, 
l’importance de la transmission des données 
naturalistes aux associations.  

Le Corif est devenu un éditeur ! Après Les 
Oiseaux d'Île-de-France et Débuter en ornithologie 
(un franc succès!), voici Les Oiseaux de Seine-Saint-
Denis. Un bel ouvrage que chaque Corifien se devrait 
de posséder, et qui semble promis à un bel avenir. 
J'ai, toujours dans le domaine de nos publications, le 
grand plaisir (j'en ai d'ailleurs déjà parlé dans un 
récent éditorial) de saluer la nouvelle formule du 
Passer. Le dernier numéro, dont le fond vaut la 
forme, a rallié tous les suffrages et les louanges n'ont 
pas manqué. Il va falloir maintenant tenir le rythme ! 
Enfin une bonne nouvelle au plan financier avec 
l’atteinte par le secteur études de son objectif 
budgétaire. Le travail a été conséquent, la fatigue est 
bien présente mais les résultats sont là, à la hauteur de 
l'investissement de l'équipe et de sa Directrice. 
Courage pour continuer sur cette voie ! J'ajoute que 
l’organisation du secteur a de nouveau été revue, avec 
le rétablissement de la situation antérieure et le retour 
d’un(e) chargé(e) de mission, afin de décharger la 
direction de la gestion des plannings et donc de 
permettre l’amélioration du travail de recherche de 
partenaires… 

Le Corif et ses actions de protection 
Nous participons à près de 80 commissions grâce à 
des salariés et à des bénévoles – cela demande 
beaucoup de temps mais c’est souvent indispensable. 

Rien de bien nouveau n'est à signaler sur le front des 
nuisibles ou sur celui de la forte pression sur le 
Blaireau et le Grand Cormoran, ou encore sur le 
problème de la suspension de la chasse en cas de 
vague de froid. Dans tous les cas, le CORIF continue 
à veiller au maximum à la mise en œuvre d'une vraie 
protection, et nous n'hésitons jamais à monter au 
créneau quand cela est nécessaire (ce n'est pas Colette 
qui me contredira...). 

Rappelons qu'après le classement du Bassin de la 
Bièvre, à Antony, en RNR en 2009, le CORIF a été 
désigné comme cogestionnaire avec le SIAAP en 
2010 et que c’est le premier site dont notre 
association assure la gestion  ! Depuis 2011, nous 
nous sommes attaqués, conjointement avec le SIAAP, 
à la rédaction du plan de gestion, travail de longue 
haleine, comprenant un diagnostic approfondi, des 
objectifs et des opérations de gestion détaillées mais 
qui touche à sa fin, puisque après sa validation par le 
CSRPN en septembre 2014, il devrait être approuvé 
en novembre par le Conseil régional. Nous allons 
enfin pouvoir nous consacrer pleinement à sa mise en 
pratique, et nous nous en réjouissons ! En parallèle, 
outre les inventaires ornithologiques habituels, nous 
avons effectué, grâce à Marine, des suivis botaniques 
et démarré, en raison des aménagements à venir, une 
étude sur le risque de dérangement de l’avifaune lors 
des animations. Colette Huot-Daubremont fera, en 
AG, un point sur cet important dossier qui a demandé 
un gros investissement à l'équipe, mais le résultat est 
là, bien tangible ! 

Le Corif, la vie associative  
et la représentation 

Je me dois de remercier les nombreux bénévoles 
qui permettent à l'association de remplir ses 
engagements, tant sur le plan des études que sur celui 
des animations, au sens large. On a encore pu le 
constater tout particulièrement à l'occasion de la 
dernière Fête de la Nature ou lors de l'animation 
Faucons crécerelles. Je dois aussi vous inviter, vous 
qui me lisez, à prêter main forte à ceux qui ont déjà 
franchi le pas et acceptent de consacrer un peu  
(ou beaucoup!) de temps à l'association. 

Nous continuons à travailler avec Natureparif 
dont, rappelons-le, le CORIF est membre fondateur et 
vice-président. La présidente de l'agence régionale, 
Liliane Pays, et sa directrice, Julie Collombat-Dubois, 
sont d'ailleurs très cordialement invitées à notre AG. 

Le Corif anime et éduque 
Des programmes pédagogiques innovants  
et régionaux 

Toujours un très important volume d'activités, 
aussi, pour le secteur animation. 
Avec le programme pédagogique «  Le voyage de la 
biodiversité  » le Corif fait preuve d’initiative et 
d’originalité en prenant comme approche 
l’aménagement de notre territoire. Près de 80 classes 
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de cycle  3 et de collèges ont bénéficié du 
programme en 2014, grâce notamment au soutien de 
la région, depuis 2010 de la communauté 
d’agglomérations Europ’Essonne, et des 
compléments de la Fondation Bouygues Télécom et 
de la Fondation Norauto, pour l’achat ou le 
renouvellement de matériel. Notons que la 
Communauté d’agglomérations Europ’Essonne a 
d’ores-et-déjà souhaité renouveler son soutien au 
programme pour l’année scolaire 2014-2015 : une 
excellente nouvelle ! À noter que ce programme a 
été mis en valeur le 18 novembre pour la journée 
pédagogique de Natureparif sur le thème  
«  Continuités écologiques : comment en parler  ?  » 
(Organisée en partenariat avec les Petits 
Débrouillards, le Corif et avec le soutien de la 
DRIEE). 

Le Corif a accompagné six lycées dans leur 
démarche de labellisation «  Lycée éco-
responsable  » : lycée Paul Éluard à Saint-Denis - 93, 
lycée Louise Michel à Bobigny - 93, lycée Voillaume 
à Aulnay-sous-Bois - 93, lycée Auguste Blanqui à 
Saint-Ouen - 93, lycée polyvalent Arthur Rimbaud à 
Garges-lès-Gonesse – 95 et lycée Honoré de Balzac à 
Paris - 75. Ce programme européen coordonné en 
région par Natureparif, a pour objet la mise en 
œuvre commune (comprenant gestionnaires des 
espaces extérieurs du lycée, équipe enseignante et 
élèves) d’actions concrètes de préservation et de 
valorisation de la biodiversité sur les établissements. 
Innovation encore avec «  Nature en film  ».  
Ce nouveau projet, proposé cette année par le Corif à 
deux classes de collégiens de Seine-Saint-Denis, doit 
les amener à retranscrire en images, avec l’aide de  
«  Pixiflore  » (site Internet gratuit dédié à la nature), 
les richesses naturelles qu’ils découvrent sous la 
conduite des animateurs. Le programme est testé cette 
année avec le soutien du département. 

Enfin, loin des polémiques sur l’aménagement 
des rythmes éducatifs, le Corif a créé et proposé à la 
ville de Paris quatre ateliers de découverte de la 
biodiversité, qui ont été réalisés par les animateurs en 
année scolaire 2013-2014 dans quatre écoles de la 
ville. Malheureusement, la ville de Paris a choisi le 
marché à bons de commandes et la mise en 
concurrence des structures pour la mise en œuvre du 
dispositif sur l’année scolaire 2014-2015. Avec plus 
d’offres que de besoins en 2014-2015, la ville n’a pas 
accordé de commandes au Corif. 
Malgré cette déception, le bilan est très largement 
positif. 

Pour conclure 
J'ai pris l'habitude de terminer le rapport moral par 

un point sur le rapprochement avec la LPO. Il se 
trouve que les choses ont nettement progressé. Une 
volonté très affirmée de voir avancer le processus a 
été exprimée par des administrateurs de la LPO. Dans 
cette logique, j'ai rencontré, le 1er octobre dernier, le 
nouveau directeur de la LPO, Yves Vérilhac. Il doit, 

avant l'AG, venir au local pour rencontrer l'équipe. 
Un audit doit également avoir lieu. Nous avons déjà 
fourni à la LPO les premiers éléments qu'elle 
demandait (pièces comptables, fiches de poste...) et 
nous recevrons le même type d'éléments de sa part. 
On le voit, la situation a clairement évolué. Reste à 
présent à savoir ce que ça donnera à l’issue de l'audit. 
Le point sera fait à l'AG sur les événements qui se 
seront déroulés d'ici là. 

Générique de fin : ils font,  
ou ils ont fait, le Corif 
Voici les quelques changements intervenus dans 
l’équipe des permanents avec, dans l’ordre 
chronologique : 

• L’arrivée, en octobre 2013, de Marine Cornet, 
notre chargée d’études botaniste-animatrice 
nature ; une double première pour le CORIF : des 
compétences botanistes et un poste partagé entre 
les deux secteurs ; son contrat a été renouvelé 
pour un an en octobre dernier. 
• Le départ de Pierre Goupil en janvier 2014. 
• L’arrivée de Clélie Grangier, comme chargée 
d’études en février 2014. 
• Le passage d’Aubin Creusot de mars à juillet 
2014 comme animateur nature, afin de renforcer 
l’équipe animation lors d’une période 
particulièrement chargée (80 animations par mois 
de mars à juin!). 
• Le départ de Fabienne Malou en septembre 
2014 ; son absence se fait sentir et l'on mesure à 
cela le rôle qui était le sien. Nous lui souhaitons la 
meilleure réussite dans sa nouvelle vie Outre-
Manche ! 
• La nomination d’Irène Anglade comme 
chargée de missions : bravo à elle ! 
• Le départ de Paul Lagrave en novembre 2014 ; 
Paul, avec qui nous avons eu le plaisir de 
collaborer depuis novembre 2011, a choisi de 
quitter l’équipe. Un départ - et celui-ci 
particulièrement - dans une équipe aussi 
profondément investie est un moment chargé� 
d’émotions qui marque celui qui le vit, mais aussi 
son entourage professionnel. Nous lui souhaitons 
de pouvoir rapidement s’épanouir dans un 
nouveau projet professionnel. 
• Et puis... 
… l’arrivée, que l’on espère rapide, de notre 
nouvel animateur nature, et a priori d’un nouvel 
assistant technique de gestion en poste partagé 
avec Nature et Société.  
• Enfin, selon la formule maintenant consacrée,  
«  Les autres tiennent bon !  » 

Bravo à tous, salariés et bénévoles ! Vive le Corif et 
longue vie à l'esprit associatif ! 

Guilhem Lesaffre, Président 
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Rapport d'orientation 2015 
Le Corif doit prouver l'importance  
des associations dans la protection  
de la nature 

Actuellement, le rôle des associations dans la pro-
tection de l'environnement est mis en cause de plu-
sieurs côtés : 

• Il y a longtemps que les chasseurs et les aménageurs 
dénoncent les rêveurs, empêcheurs de bétonner et de 
tuer en rond. Depuis quelques années, les chasseurs 
prétendent même pouvoir faire des études et des 
animations mieux que les APNE (associations de 
protection de la nature et de l'environnement) ! 

• Les structures institutionnelles, fortes de leurs 
moyens financiers, entendent passer par-dessus les 
associations pour recueillir directement les données 
de terrain et faire le travail d'animation, au risque 
donc de faire disparaître toute structure indépen-
dante de contestation des choix administratifs et/ou 
politiques. 

• Les moyens modernes de communication poussent 
les jeunes générations (et pas seulement elles) à se 
passer des associations pour obtenir la connaissance 
naturaliste recherchée. Autrefois (au XXe siècle…), 
cela nécessitait d'entrer en contact avec une asso-
ciation. Aujourd'hui, il suffit de s'inscrire à tel ou 
tel réseau, sur Facebook ou Twitter. 

Ce n'est pas en nous lamentant sur le bon vieux 
temps qu'on pourra redresser la barre, mais en 
démontrant, par notre action, qu'une association a 
encore un rôle fondamental à jouer dans la progres-
sion de la connaissance naturaliste et dans la diffu-
sion des idées de conservation de l'environnement. 

Pour cela, le CORIF doit... 

Montrer son rôle dans la récolte,  
la compilation, la synthèse  
et l'analyse des données  
naturalistes 

• Faune-Île-de-France : sa gestion en partenariat 
avec la LPO doit permettre l'ouverture aux mammi-
fères avec la SFEPM et la mise en place d'une vali-
dation pour les reptiles et les amphibiens. Des 
discussions à l'échelle régionale et nationale sur 
l'utilisation et la mise en valeur des données natura-
listes associatives par les associations doivent se 
mettre en place (il y a déjà une ébauche au niveau 
national sous l'égide de la LPO, le CORIF en est 
partie prenante). 

• Enquêtes nationales ou régionales : le Corif, soit 
par l'intermédiaire de la ComNat (allochtones, 

bécassines, râle des genêts, laridés...), soit en sou-
tien à des individualités (Pierre Le Maréchal pour le 
programme wetlands dans notre région et les ardéi-
dés, Frédéric Malher pour l'Atlas national des oi-
seaux nicheurs et l'Atlas des oiseaux en hiver), soit 
en collaboration avec la LPO (enquête Rapaces), 
apparait comme le référent francilien pour les en-
quêtes nationales ou internationales. Il est aussi la 
cheville ouvrière de l'OROC (triple partenariat Co-
rif, Natureparif, Muséum national d'histoire natu-
relle) pour lequel nous avons toujours besoin de 
volontaires. Il doit aussi affirmer son rôle en impul-
sant des enquêtes autonomes, comme l'enquête  
« Friquet », le comptage des migrateurs ou en col-
laboration comme le décompte « vanneaux-pluviers 
dorés » (avec Maxime Zucca). 

• Les Atlas : le Corif est à l'initiative de la rédaction 
d'un Atlas régional des oiseaux nicheurs en Île-de-
France, à partir des données de l'Atlas des Oiseaux 
Nicheurs de France métropolitaine (2009-2012) 
coordonnés par la LPO France et la SEOF, aux-
quelles s'ajoutent les résultats de l'année 2013. Ce 
travail se fait en collaboration avec l'ANVL (Asso-
ciation des naturalistes de la vallée du Loing), Na-
turEssonne et de nombreux ornithologues 
indépendants ou rattachés à des structures profes-
sionnelles (Muséum, Office national de la chasse 
et de la faune sauvage). Il va aussi relancer une 
deuxième édition de l'Atlas de Paris (et les pros-
pections qui vont avec...), élargi aux frontières du 
futur Grand Paris pour 2015-2018, dix ans après le 
premier. 

• La ComNat : cette structure, créée en 2012, prend 
progressivement son essor. Limitée au départ à trois 
puis quatre administrateurs, elle s'est adjoint pro-
gressivement des personnes prêtes à participer à 
son travail, principalement d'écriture des synthèses 
et la réalisation concrète de la revue scientifique de 
notre association, Le Passer. On a besoin de rédac-
teurs et de gens qui ont envie d'apprendre à se 
servir du logiciel Scribus qui nous permet d'éditer 
notre revue. La ComNat appelle tous les membres 
du Corif à participer aux études, enquêtes et autres 
prospections en observant et/ou en participant à 
leur organisation. 

Diversifier les propositions  
du secteur Études 

Cette diversification se traduit en particulier par la 
nomination d'Irène au poste de Chargée de mission 
et la présence de Marine avec ses compétences 
botaniques, ce qui permet de poursuivre nos activi-
tés avec nos partenaires habituels et d'ouvrir de 
nouveaux partenariats (quelques contacts promet-
teurs en cette fin d'année). 
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• Parmi les programmes que nous suivons depuis de 
nombreuses années, la Chevêche d'Athéna restera 
au cœur de nos actions en 2015 avec la fin de notre 
étude sur les continuités écologiques entre deux 
importants noyaux de population du nord de la 
Seine-et-Marne et de l'est du Val-d'Oise, avec au 
menu du recensement, l'analyse de l'occupation du 
sol, des mesures d'aménagements et de la sensibili-
sation. 

• De plus, maintenant que nous avons une nouvelle 
politique agricole commune (« PAC ») le Corif tra-
vaille sur un nouveau programme de mesures agro-
environnementales (« MAE ») dans les Yvelines 
qui de territoriales deviennent climatiques... 

Ces ouvertures doivent permettre de confirmer en 
2015 la belle remontée des activités en 2014 du 
secteur études. 

Nous poursuivrons aussi nos activités avec nos par-
tenaires traditionnels (Conseils généraux de Seine-
et-Marne et de Seine-Saint-Denis, OCDE, Établis-
sement public du parc et de la Grande halle de la 
Villette...), et développerons de nouvelles pistes 
d'études sur les chiroptères grâce à l'acquisition, 
avec le soutien du Conseil général de l'Essonne, 
d'un « sm2 » (système d'enregistrement automati-
que) nous permettant de faire des suivis sur des 
nuits entières et donc d'affiner les connaissances 
acquises notamment en termes d'espèces présentes 
et d'utilisation du site. 

Être moteur sur le domaine  
de la protection 

C'est l'autre domaine d'intervention du secteur Études. 

• Après l'approbation fin 2014 du plan de gestion de 
la réserve naturelle régionale du Bassin de la Biè-
vre, il nous restera à le faire vivre avec les travaux 
pour la mise en place des nouveaux aménagements, 
mais aussi de nombreux suivis scientifiques (inver-
tébrés aquatiques, entomofaune, batrachofaune, 
flore...).  

• Nous devons maintenir toujours la même vigilance 
sur les listes des animaux nuisibles : en 2015 doit 
avoir lieu le renouvellement des espèces du groupe 
2, et donc nous nous battrons particulièrement pour 
la Martre, la Belette et le Putois, et pour retirer la 
Pie bavarde fin 2014 de la liste de Seine-et-Marne 
permette la sortie de cette espèce pour une nouvelle 
durée de trois ans. Nous suivons aussi de près les 
autorisations de tirs du Grand Cormoran et de dé-
terrage précoce du Blaireau, mais aussi la suspen-
sion de la chasse aux oiseaux migrateurs en 
période de grand froid. 

Aider au développement  
des groupes locaux 

Ils ont une vie parfois un peu chaotique mais sont 
déterminants pour la vie du Corif et le maintien des 
liens du Corif avec le terrain. 

•  Le groupe Rambouillet, le VBS, PF2 : le groupe 
Rambouillet poursuit une activité régulière en lien 
avec le Cerf (Centre d'études de Rambouillet et de 
sa forêt) sous l'égide de Christian Letourneau, 
comme le groupe VBS (Vallée de Basse-Seine) 
avec Laurence Boiteux et Eric Grosso. PF2  (Plai-
nes et forêts du Pays de France) est représenté par 
de vaillants Corifiens qui apprécieraient sans doute 
le renfort de troupes fraîches ! Rappelons que pour 
participer à un groupe local point n'est besoin 
d'habiter sur place (il suffit de visiter assez réguliè-
rement le secteur) et que vous pouvez profiter de 
l'Assemblée générale pour entrer en contact avec 
les membres des groupes locaux. 

• Boucles de la Marne : la renaissance récente de ce 
groupe mythique est l'illustration du principe ci-
dessus et gageons que l'enthousiasme montré par 
les participants à la réunion de lancement saura se 
maintenir et se développer en 2015 ! 

• Grand Paris : ce groupe s'est formé sur les traces 
du GLP (Groupe local parisien) et de la commis-
sion Écologie urbaine. Cette réorganisation doit 
faciliter le bon fonctionnement de groupes préexis-
tants (Groupe Faucons, Enquête Moineaux) et le 
développement de l'intervention du Corif dans le 
suivi des problèmes liés à l'urbanisme par la mise 
en place d'un groupe Bâti et Biodiversité (B&B), 
qui a commencé à intervenir à l'occasion d'une opé-
ration de rénovation d'ensembles locatifs. D'autre 
part, c'est le groupe Grand Paris qui garde le 
contact avec la mairie de Paris pour toutes ques-
tions concernant la nature dans la capitale. 

Permettre à l'inventivité du secteur 
Éducation à la nature de s'épanouir 

Depuis sa réorganisation, avec la création d'un 
poste supplémentaire en 2011 et la nomination de 
Lucille au poste de Responsable pédagogique en 
2012, les résultats sont constamment en augmen-
tation. Ils atteignent en 2014 le plafond impres-
sionnant de 800 animations par an. La question de 
l'élargissement de l'équipe d'animation pour répon-
dre aux demandes et rechercher l'équilibre budgé-
taire suivant des modalités restant à définir est 
posée. Ce développement pourrait, en outre, parti-
ciper au financement du poste d'Assistant de ges-
tion, lui-même consacré à la recherche de nouvelles 
sources de financements. L'expérience du Corif 
dans ce domaine en Île-de-France est reconnue. Et 
nous continuerons à participer autant que possible 
aux réseaux régionaux et nationaux, groupes de 
travail et autres instances de concertation, pour 
continuer à structurer l'éducation à la nature en Île-
de-France et poursuivre le développement de nos 
activités éducatives. 

• C'est cette expérience et notre connaissance des 
publics (de tous les publics) qui a incité les éduca-
teurs de l'Établissement public médico-social de 
l'Ourcq (à Claye-Souilly) à prendre contact avec 
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nous. Spécialisé dans l'accueil des jeunes autistes, 
l'EPMS souhaite créer un parcours sensoriel où la 
nature prendra sa place. L'ambition de l'équipe mé-
dico-sociale est d'associer deux à quatre grands au-
tistes dans sa conception avec notre soutien. 

• Toujours à l'initiative, nous souhaitons concevoir 
deux expositions : l'une sur les amphibiens d'Île-de-
France qui servira de support pédagogique à de 
nouvelles activités, l'autre en hommage à Jean 
Dorst et à son ouvrage  Les oiseaux ne sont pas 
tombés du ciel. Accompagnées par un animateur 
référent de l'équipe, ces expositions peuvent devenir 
de très bons sujets de stages pour des étudiants en 
éducation à l'environnement. 

• Parmi nos ambitions, nous voulons développer en 
partenariat avec Pixiflore (site Internet gratuit spé-
cialisé dans la production et la diffusion de 
« magazines web ») et le soutien des collectivités, 
notre nouveau programme « Nature en film » actuelle-
ment en test en Seine-Saint-Denis. 

• De la même manière, un nouveau programme sco-
laire pour les tout petits sera proposé à plusieurs 
écoles parisiennes et pantinoises. 

• Notons aussi pour 2015, la reprise d'un partenariat 
avec la Maison de l'environnement de l'aéroport de 
Roissy qui permettra, notamment grâce à la mise à 
disposition de cars, aux enfants des villes et villa-
ges riverains d'accéder au parc forestier pour y bé-
néficier d'activités de découverte de la nature. 

• Il nous faudra renouveler les demandes de finan-
cements régionaux pour poursuivre « Le voyage de 
la biodiversité », projet phare du Corif depuis 2010. 
Ces financements arrivent à leur terme dans le cou-
rant de l'année 2015. Certaines collectivités parte-
naires comme la communauté d'agglomérations 
Europ'Essonne ont d'ores et déjà manifesté le sou-
hait de renouveler leur soutien. Souhaitons que 
l'échéance des élections régionales ne vienne pas 
entraver la bonne marche de ce programme. 

• Le schéma général d'aménagement du futur sentier 
d'interprétation de la réserve naturelle régionale du 
bassin de la Bièvre a été validé par le comité 
consultatif de gestion en mai 2014. La conception 
et la réalisation du sentier font actuellement l'objet 
d'un appel d'offres dont le SIAAP (Syndicat inter-
départemental pour l'assainissement de l'agglomé-
ration parisienne, commanditaire) assurera la 
maîtrise d'ouvrage en 2015 et 2016. À chacune des 
étapes du marché, le Corif apportera son expertise 
technique et pédagogique au SIAAP et participera 
au suivi du marché pour s'assurer que les travaux 
du prestataire respectent bien le schéma général en-
visagé pour le sentier et permettent la découverte de 
la nature tout en veillant à ne pas l'impacter. 

• Enfin, le Corif et Natureparif vont collaborer encore 
davantage sur le cursus de trois semaines des Forma-
tions Ornitho en 2015. Depuis leur mise en œuvre il y 
a deux ans, elles ne cessent de donner satisfaction aux 

stagiaires comme aux organisateurs en participant à 
l'essor du Corif et au développement du réseau des 
« ornithos » régionaux. Le Corif interviendra davan-
tage dans la formation auprès de Valéry Schollaert 
(créateur et animateur de la Formation Ornitho) et 
proposera la programmation de plusieurs journées 
complémentaires dans le courant de l'année. 

Faire connaître son travail à l'intérieur 
et à l'extérieur 

• L'Épeichette reste le pivot de notre communication 
interne car c'est le seul media qui touche tous nos 
adhérents. Corifdiscus est un moyen plus rapide de 
communiquer mais il ne concerne que 283 mem-
bres dont un certain nombre ne reçoit pas les mails. 
Si vous n'êtes pas encore inscrit, n'hésitez pas à le 
faire, tous les renseignements sont sur 
www.corif.net. 

• Notre site Internet, les réseaux sociaux, Face-
book et Tweeter, sont destinés à la fois à l'extérieur 
et à l'intérieur du Corif : ils doivent refléter les acti-
vités et les positions du Corif mais une publication 
sur ces réseaux ne doit pas être considérée 
comme suffisante pour l'information de l'ensem-
ble de nos adhérents. 

• Le Passer essaie de retrouver un rythme plus pro-
che de ce qui est annoncé (deux numéros par an). 
Cela a presque été réussi pour 2014, nous ferons 
tout pour que cela soit vrai en 2015. Il veut aussi 
assumer son rôle de revue francilienne d'ornitholo-
gie avec une maquette plus moderne, due au talent 
de Catherine Walbecque, et la collaboration de 
nombreuses signatures qui semblaient n'attendre 
que ce réveil pour se manifester... Les premières 
réactions reçues par l'équipe de rédaction ne peu-
vent que l'encourager à poursuivre son travail ! 

• Éditions du Corif : l'expérience d'édition auto-
nome tentée pour le guide Débuter en ornithologie 
ayant été couronnée de succès, elle fut renouvelée 
pour Les oiseaux de Seine-Saint-Denis avec le 
même résultat satisfaisant. Il a donc été décidé de 
continuer dans cette voie avec l'édition du Calendrier 
du Corif pour 2015 et la publication (en 2015 ?) de 
l'Atlas régional. C'est un domaine d'activité nouveau 
pour le Corif, qui renforce son image de sérieux et son 
rayonnement scientifique. 

Il reste des pistes d'activités  
à explorer avant de prendre  
des décisions définitives 

•  L'accueil d'une personne dans le cadre d’un service 
civique, pour animer la vie associative (pour cela il 
faut que le Corif soit agréé et qu'une personne 
consacre du temps pour suivre la personne en ques-
tion). 
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•  Le développement d'une activité « Chantier Nature » 
qui passe par un stage de formation pour quelques 
salariés, administrateurs et/ou adhérents pour ap-
prendre à organiser ce genre d'activités. Cela pour-
rait être un plus intéressant dans les services que 
peut proposer le Corif. 

Pour tout cela, il faudrait ne plus 
avoir de problèmes financiers ! 

Il est nécessaire de trouver de nouveaux moyens de 
financements, en particulier du côté des fondations 
privées. Toutes les bonnes volontés des adhérents 
qui peuvent connaître ce genre de structure seront 
les bienvenues ! Cela peut cependant poser des 
problèmes éthiques. C'est pourquoi nous souhaite-
rions qu'un petit groupe réfléchisse à la mise sur 
pied d'une charte du mécénat du Corif qui précise 

ce qu'on est prêt à accepter et ce qu'on ne peut pas 
accepter. 

Se regrouper pour être plus forts  
Depuis des années, le CORIF a proposé à la LPO 
d'explorer les possibilités de regrouper nos structures 
au niveau de l'Île-de-France : si l'affaire a traîné, ce 
n'est pas de notre fait. Il semble que les choses soient 
en train de se débloquer. Nous sommes toujours déci-
dés à y aller, aux mêmes conditions qu'au départ qui 
sont : création d'une structure autonome avec un 
Conseil d'administration élu par les adhérents et 
maintien de l'emploi des salariés. 

Financement et éthique 
Nous avons conscience de l’importance de sen-

sibiliser les jeunes à la protection de la nature pour 
un meilleur futur. Mais intervenir dans les écoles 
alors que l’éducation doit rester gratuite et que 
l’éducation nationale ne finance aucun intervenant 
extérieur est concrètement impossible quand der-
rière des personnes sont employées. Nos interven-
tions et tous nos projets d’éducation à la nature 
dépendent des financements politiques des villes, 
des communautés de communes et de toutes les 
collectivités territoriales, qui se retrouvent dans nos 
projets, mais qui les rendent aussi terriblement pré-
caires. 

Depuis peu, nous arrivons à intervenir auprès 
d’écoles, gratuitement, grâce aux entreprises pri-
vées qui, par leurs fondations, se veulent solidaires 
notamment sur le thème de l’environnement. Les 
projets que nous leur proposons de soutenir sont 
des projets déjà en place et qui nécessitent un coup 
de main financier afin de les porter à plus grande 
échelle, et qu’ainsi des écoles de petits villages 
(avec peu de moyens) puissent participer à ces pro-
jets. 

C’est ainsi que l’année dernière, parmi d’autres 
classes, j’ai eu l’occasion d’intervenir dans la classe 
de Cm1 de mon village à Gometz-la-Ville (pour 
une fois le temps de trajet pour aller au travail était 
ridicule). Quoi de mieux que de pouvoir sensibiliser 
les habitants de son village à ce qu’on veut, à ce 
qu’on croît important (heureusement, je ne veux 
que protéger la nature, je ne veux pas la construc-
tion d’une usine ou d’un zoo…). 

Des questions d’éthique peuvent se poser. Dans 
le cas évoqué ici, nous n’avons pas eu à faire la pu-
blicité, ni mettre un logo ou une autre mention. Il 
s’agit de coup de main sur des projets, mais aussi 
sur de l’achat de matériel, ce qui nous permet en ce 
moment d’acquérir de nouvelles paires de jumelles, 
des boîtes loupes… et ainsi d’améliorer nos outils 
de travail. 

Lucille Bourgeais 

La problématique posée ici par Lucile  
a amené le Conseil d’administration du Corif 
à penser que des règles de partenariat  
devaient être établies pour ce genre 
d’opérations qui présentent effectivement 
un intérêt financier pour le développement 
de nos actions, mais qui ne doivent pas  
cautionner des pratiques qui ne seraient pas 
conformes à l’esprit de notre association. 

C’est pourquoi le CA pense qu’il est néces-
saire de créer un petit groupe d’adhérents 
qui établira ces règles et qui, s’il le souhaite, 
rédigera par exemple une sorte de « Charte 
des partenariats du Corif ». 

Même s’il est évident que, pour des raisons 
pratiques, ce groupe ne peut pas être trop 
nombreux, tous les adhérents sont invités  
à y participer. N’hésitez pas à contacter  
corif@corif.net si vous souhaitez en être. 
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Utilisation des données saisies sur Faune-IDF 
Réunies au sein du Comité Faune-IDF, la LPO Île-
de-France et le CORIF sont sur la même longueur 
d'onde : nous ne vendons pas de données. 

Cette position est très largement partagée dans le 
réseau Visionature qui réunit des délégations LPO 
mais aussi d'autres associations qui gèrent des sites 
du même type que Faune-IDF (système Biolovision). 

Nous sommes par contre favorables au partage des 
données naturalistes. 

Vendre des observations ne serait pas conforme à ce 
à quoi nous nous sommes engagés, ne serait pas 
conforme à la volonté de nombreux observateurs, ne 
serait pas conforme à l'intérêt à court et long terme 
des associations, qui ont besoin de trouver des res-
sources, pour développer une connaissance scientifi-
que et indépendante de la biodiversité. Nous 
souhaitons en outre que nos données ne servent pas 
de caution à des études pour lesquelles nous 
n’aurions pas de garantie absolue d’absence de biais 
(intérêts publics ou particuliers). 

Si des collectivités publiques (ou leurs émanations) 
ou des bureaux d’études nous demandent des don-
nées brutes, nous refusons. Et nous proposons des 
synthèses, travail qui constitue notre savoir-faire, 
représente du temps et des qualifications, et qui doit 
être rémunéré. 

Si des associations partageant notre conception de la 
protection de la nature, des chercheurs, ou des per-
sonnes dont l'intérêt est purement scientifique, nous 
sollicitent pour des données, nous leur demandons de 

motiver leur requête, de nous expliquer à quoi leur 
étude va servir, comment elle va être menée.  
Nous décidons de leur fournir, ou pas, des informa-
tions (c’est ainsi que font de nombreuses institutions 
scientifiques).  

Si nous en fournissons, ce sont des données qui sont 
"floutées" (certains disent "dégradées"), et les don-
nées "cachées" sont exclues. Si besoin, nous limitons 
l’utilisation des données à une étude en particulier, 
par exemple. Chaque donnée contient des informa-
tions de traçage et de citation.  

Nous demandons une contrepartie, pas obligatoire-
ment financière. Cette contrepartie répond non seu-
lement à la notion de "partage", mais permet 
éventuellement de compenser le service fourni, c’est-
à-dire le temps passé à faire l'extraction de ces don-
nées et à gérer la base. Cela représente également une 
participation aux frais engendrés par la base et dus au 
prestataire qui nous la fournit (frais de développe-
ment, de maintenance, d'hébergement...). 

En utilisant les données recueillies sur Faune-IDF 
pour leurs propres études, en les partageant avec des 
associations, des chercheurs, des institutions scienti-
fiques, la LPO et le CORIF entendent donner toute 
leur valeur à l’énorme travail d’observation et de 
validation mené par des centaines de naturalistes 
motivés (plus de 3200 contributeurs inscrits au 
25/10/2014) et à l’engagement pour la protection de 
la nature qu’il représente. 

Le Comité Faune-IDF 
Le Comité Faune-IDF réunit le CORIF et la LPO pour la 
gestion du site Faune Île-de-France 

 

Multiplication des bases de données  
naturalistes 
L’arrivée de Cettia (cettia-idf.fr) crée un trouble 
parmi de nombreux observateurs. En effet, la multi-
plication des outils naturalistes de saisie en ligne 
provoque une dispersion des données. 

Les observateurs vont maintenant avoir à choisir entre : 
• avec Cettia, fournir leurs données brutes aux col-

lectivités publiques locales, régionales, et puisque 
Natureparif est le gestionnaire du SINP au niveau 
régional, à l’Etat, 

• avec Faune-IDF, contribuer à construire, avec les 
associations qui mènent de manière indépendante 
leurs propres études, une connaissance scientifique 
de la biodiversité, exempte de biais liés à des inté-
rêts privés ou publics, en Île-de-France ainsi qu’au 
niveau national et européen.  

Cette connaissance, appuyée sur l’énorme travail 
d’observation et de validation mené par des centai-
nes de naturalistes motivés (plus de 3200 contribu-
teurs inscrits au 25/10/2014 en Île-de-France), 
donne leur légitimité aux associations pour travail-
ler à la protection de la nature avec les collectivités 
publiques qui souhaitent prendre en compte la réali-
té associative.  

Nos associations (CORIF et LPO) y sont évidemment 
prêtes. 

Le Comité Faune-IDF 
Le Comité Faune-IDF réunit le CORIF et la LPO pour la 
gestion du site Faune Île-de-France
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RAPPORT FINANCIER 2014 
TRANSITION ET MOBILISATION 

Un suivi budgétaire accru 
Les années 2013 à 2015 sont pour le CORIF une 
phase de transition avec l’arrivée à échéance du 
financement structurel qu’ont représenté jusque-là les 
aides à l’emploi. 

Les aides à l’emploi diminuent ainsi fortement de 79 
K€ en 2012 à 17 K€ en 2015. 

En 2016, le soutien par nos partenaires des activités 
que nous réalisons devra couvrir la quasi-totalité des 
dépenses courantes, dont le budget a atteint 458 K€ 
en 2013 et pourrait atteindre 473 K€ en 2015. 

Cette transition n’est pas évidente et suscite 
régulièrement depuis 2013 des échanges au sein du 
CA, sur la base d’un outil de suivi prévisionnel des 
comptes. 

Le contexte économique actuel limite le 
développement des recettes. 

L’objectif d’une croissance des 
prestations  en adéquation avec la 
diminution des aides 
Les recettes d’animations ont connu une très forte 
croissance en 2012 pour atteindre 187 K€, 
progressant encore à 201 K€ en 2013 et probablement 
à 214 K€ 2014. 

Les recettes d’études ont connu une diminution en 
2013, à 147 K€, mais semblent repartir à la hausse en 
2014. 

Sur la base du carnet de commandes existant à la date 
d’établissement de ce rapport, les recettes d’études 
devraient atteindre 173 K€ cette année. 

Il est essentiel d’œuvrer au développement des 
recettes des secteurs Études et Animations à un 
niveau supérieur à 400 K€, afin d’assurer le 
financement des activités du CORIF telles qu’elles 
sont actuellement organisées. 

Ce développement passe notamment par une 
optimisation des moyens humains dont dispose 
l’association. 

Le développement de l’emploi et 
l’ajustement de sa structure 
L’effectif salarié du CORIF était resté stable pendant 
plusieurs années à 9 Equivalents Temps Plein. 

Il a augmenté à  10,25 ETP pour assurer à compter de 
2010 le développement du secteur animations. 

Le besoin de consolider la production de prestations, 
la recherche de nouvelles compétences et d’une 
adaptabilité maximale ont provoqué la création d’un 
nouveau poste opérationnel polyvalent en octobre 
2013. 

Les contraintes budgétaires nous amènent par contre 
à réduire un des deux postes « administratifs » à un 
mi-temps, avec la réorganisation des tâches que cela 
implique. 

L’effectif salarié progresse ainsi globalement à 10,75 
ETP. 

La masse salariale a augmenté de 361 K€ en 2013 à 
375 K€ en 2014, malgré une baisse acquise de taxes 
sur les salaires de 15 K€, mais devrait donc diminuer 
à 372 K€ en 2015. 

La recherche de recettes 
complémentaires 
Tout au long de cette phase de transition ardue, toutes 
recettes annexes contribuent à l’équilibre des charges 
et des produits. 

Le tableau ci-après met en perspective le prévisionnel 
2014 et le budget 2015, à comparer aux comptes 2013 
corrigés des opérations trop spécifiques. 

Les comptes définitifs de l’exercice financier 2013 
sont équilibrés grâce au succèss de l’édition du Guide 
ornithologique pour débutants, qui a généré un gain 
net de 7 K€. 

L’exercice 2014 devrait être équilibré grâce à une 
réorganisation de nos placements financiers, à 
l’occasion de laquelle nous allons constater les plus-
values latentes de 7 K€ sur notre portefeuille actuel. 

Le recours ponctuel à des aides à l’emploi reste une 
perspective que nous exploiterons à chaque occasion. 

Tout autre projet susceptible de mobiliser les soutiens 
est le bienvenu. 
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Candidats se présentant  
à un poste d’administrateur 
Patrick David 
Après un premier mandat, c'est avec plaisir que je propose ma candidature pour être à nouveau administrateur 
pour les trois prochaines années. Il est très intéressant de travailler tant avec les salariés qu'avec les autres 
administrateurs, et j'encourage les adhérents intéressés à postuler, les sujets sont variés et ne manquent pas. Je ne 
suis pas ornithologue (bien qu'ayant progressé à l'occasion de sorties),et me classerais plutôt comme un curieux 
s'intéressant tant à la faune qu'à la flore. Ma première candidature au CA du Corif était en partie motivée par l'idée 
de soutenir (dans les limites de mes possibilités) une association grâce à laquelle j'ai beaucoup appris, en 
particulier des chants, lors d'agréables sorties. Dans le futur, j'espère trouver le temps de rencontrer plus souvent 
les bénévoles, dont l'apport au Corif est essentiel.  
 
 

Christian Gloria 
Après trois années passées au CA, je compte rempiler pour trois années de plus. Même si mes activités ne me 
permettent pas d'y consacrer autant de temps que je le souhaiterais, j'apporterai ma part de bonne volonté, d'idées, 
de propositions dans les décisions à prendre au sein du Corif, pour le bon fonctionnement de notre association. Le 
poids de mon implication n'est certainement pas spectaculaire, mais mes actions s'inscrivent dans la durée. Mes 
domaines de compétence et mes motivations portent plus particulièrement sur la vie associative, sur la 
communication (vers les 7 à 77 ans...), sur les études naturalistes… Tout en relayant les points de vue des 
adhérents, c'est surtout dans ces domaines que je continuerai à œuvrer, pour apporter ma contribution à affirmer 
l'importance à préserver la nature et la vie sauvage en Île-de-France. Avec le Corif pour peser sur les orientations 
de notre région… 

Olivier Laporte 
Déjà trois ans que j'ai rejoint l'équipe d'administrateurs. 
L'activité d'administrateur me permet de vivre pleinement mon engagement associatif. 
Cette place privilégiée requiert un peu de disponibilité pour prendre part aux décisions stratégiques dans ces temps 
mouvementés, mais est aussi un levier pour mettre plus facilement en œuvre des actions concrètes au service des 
Corifiens, et de la connaissance et de la protection de la nature. 
Outre le quotidien des tâches "administratrices", j'ai pu ainsi participer au lancement de la Formation ornitho et 
faire renaître le groupe local " Vallée de La Marne", mais également faire éditer le livre sur les Oiseaux de Seine-
Saint-Denis, participer à l'édition des nouveaux Passer... 
Grâce à votre soutien, je poursuivrai mon investissement associatif pour le Corif avec pour objectif de dynamiser 
la vie associative et les activités naturalistes de l'association (poursuivre l'essor de la commission naturaliste, 
participer à l'édition des nouveaux atlas...). 
Les projets ne manquent pas, surtout dans le contexte économique difficile, et dans la dynamique d'un probable 
rapprochement à moyen terme avec la LPO Idf. Aussi j'encourage chacun à se porter volontaire à un poste 
d'administrateur pour apporter sa pierre et donner un sens à son action en faveur de la nature en Île-de-France. 
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Guilhem Lesaffre 
60 ans 
Professeur de lettres 

Aujourd'hui peut-être plus encore qu'auparavant, il est important d'unir nos forces, nos volontés et nos capacités 
pour faire en sorte que ce que nous pensons devoir être préservé – pas pour nous, mais parce qu'il le faut, tout 
simplement – le soit. Voilà bientôt quarante ans que je fais partie de tous ceux qui s'investissent pour cela et je me 
souviens avoir été plus confiant en l'avenir de cette nature que nous aimons et respectons. Raison de plus pour ne 
pas fléchir, bien au contraire. Je suis convaincu que les associations représentent un levier déterminant pour faire 
en sorte que la situation s'améliore – ou qu'elle ne se détériore pas davantage... 
C'est pour cela que je vous demande de bien vouloir continuer à me témoigner votre confiance en me permettant 
de rester administrateur du Corif, cette association aussi active et efficace qu'attachante. Être administrateur est un 
honneur et une responsabilité. C'est accepter de représenter celles et ceux qui vous ont fait confiance. 
Je m'engage à continuer à le faire.   
 

Philippe Maintigneux 
La nécessité d'agir pour la protection de la nature est plus que jamais d'actualité.  
Être administrateur du Corif est un moyen efficace d'y contribuer.  
Car aujourd'hui, il nous faut : 
- Agir dans l'union avec toutes les associations naturalistes tout en préservant la diversité associative.  
- Construire une connaissance de la nature, indépendante de tout intérêt public et privé, pouvant ainsi obtenir la 

confiance de tous.  
- Utiliser cette connaissance pour agir en toute liberté de manière constructive avec les décideurs publics et 

privés. 
- Renforcer le mouvement associatif en donnant à nos adhérents à voir, à savoir et à agir, en trouvant de nouveaux 

publics et en établissant des relations durables avec nos partenaires.  
- Développer nos actions, maintenir les emplois de nos permanents, en obtenant les soutiens financiers 

nécessaires, sans altérer l'indépendance qui est la nôtre et qui fait tout l'intérêt social et politique des 
associations.    

C'est pour cela que je souhaite exercer le rôle d'administrateur pour un nouveau mandat. 
 
 
 
 

Acte de candidature… Il est encore temps 
Il n’est pas trop tard pour vous présenter aux élections à un poste d’administrateur au Conseil 
d’administration. Il y a actuellement quatre postes vacants. 
Il suffit de présenter sa candidature par écrit et de l’envoyer au local et à epeichette@corif.net. Elle sera 
valable même si vous n’avez pas pu faire paraître votre acte de candidature dans ce numéro de l’Épeichette. 
Il est aussi possible de se déclarer au dernier moment le jour de l’AG, sans autre formalité que de se 
présenter devant les adhérents. 
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BILAN DU SECTEUR NATURALISTE 

Dossiers de Protection, Études et Inventaires 
Ce bilan reprend les principales actions menées par le CORIF (les salariés avec la 
contribution active des bénévoles), en matière d’inventaires et de protection au cours de 
l’année 2014. Les actions menées par les groupes locaux sont mentionnées dans leurs rapports 
d’activité. Le Conseil d’Administration et l’équipe de salariés remercient chaleureusement les 
bénévoles pour leurs contributions actives aux différentes études et aux représentations en 
réunions. 

Île-de-France 
• STOC/EPS : coordination régionale en relation 
avec le CERPS, avec l’animation, en collaboration 
avec NatureParif, de l’Observatoire Régional des 
Oiseaux Communs – OROC - (aides financières du 
Conseil régional, de la Mairie de Paris et des Conseils 
généraux de Seine-Saint-Denis et de l’Essonne). 

• Étude et conservation de la Chevêche d’Athéna en 
Île-de-France : 
- Poursuite  du PRAIRIE-Chevêche 78 sur 26 
communes autour de Houdan (dossier d’aides pour 
les agriculteurs; aide financière du Conseil régional). 
- Les continuités écologiques et la Chevêche 
d’Athéna : étude fine des populations et des 
continuités écologiques sur 207 communes du Val-
d’Oise et de la Seine-et-Marne (aide financière du 
Conseil régional, du Conseil général du Val-d’Oise, 
de la fondation Norauto) 
- Coordination du Réseau Chevêche Île-de-France 

• Base de données :  
- réalisation de trois synthèses de données pour un 
bureau d’études et l’ONF, 
- gestion de Serena et de faune-Île-de-France.org. 

• Participation au Conseil d’administration de 
NatureParif, à la Commission régionale 
AgroEnvironnementale, au Comité régional  Trame 
Verte et Bleue. 

Seine-et-Marne 
•- Eurodisney : 
- Suivis naturalistes (chiroptères, avifaune, reptiles, 
amphibiens) du parc 
-  Étude sur les hirondelles du ranch Davy Crockett 
dans le cadre des nouveaux projets d’aménagements 

• Formations sur l’ornithologie et les méthodes de 
suivis de la faune pour le Conseil général 

• Inventaires naturalistes (chiroptères, avifaune, 
amphibiens, reptiles, lépidoptères, odonates, 
orthoptères) dans le cadre de la mise à jour de l’atlas 
de la biodiversité du département (aide financière du 
Conseil général) 

• Participation à la Commission départementale de la 
Nature, des paysages et des sites, au Comité de Suivi 
des grands cormorans, au Comité départemental de la 
chasse et de la faune sauvage, aux Comités de 

pilotage des sites Natura 2000 du Petit Morin, du 
Bois de Vaires, de la Bassée, des Boucles et de la 
Marne, de la Rivière du Vannetin, du Bois de 
Montgé, du Massif de Fontainebleau, et de la Basse 
Vallée du Loing 

Val-de-Marne 
• Participation au comité de gestion de la RND des 
Îles de la Marne, au Conseil départemental de la 
chasse et de la faune sauvage, à la Commission 
départementale de la nature des paysages et des sites, 
et à la Commission interdépartementale d’orientation 
agricole 

Seine-Saint-Denis 
• Conseil Général : 
- Participation à l’Observatoire départemental de la 
biodiversité urbaine (ODBU) et au suivi STOC-
ODBU 
- Inventaire ornithologique du parc Forestier de la 
Poudrerie, des parcs de la Haute-Île, de l’Île-Saint-
Denis et de la Bergère 

• Participation à l’élaboration du schéma de trame 
verte et bleue sur la communauté d’agglomération Est 
Ensemble (en co traitante avec Urban Eco,  
P Clergeau et M Paris) 

• Participation à la Commission interdépartementale 
d’orientation de l’agriculture, au Conseil 
départemental de la chasse et de la faune sauvage, au 
Comité de pilotage Natura 2000 de Seine-Saint-
Denis, et à la Commission départementale de la 
nature des paysages et des sites. 

Paris 
• EPPGHV : Inventaire ornithologique et 
préconisations d’aménagements du parc de la Villette 

• OCDE : Inventaire ornithologique et préconisations 
d’aménagements du parc 

• Participation au Conseil départemental de la chasse 
et de la faune sauvage, à la commission 
départementale des sites, et à la Commission 
interdépartementale d’orientation de l’agriculture. 

Essonne 
• Inventaire des Guêpiers d’Europe et des 
Hirondelles de rivage du département. (aide 
financière du Conseil général de l’Essonne) 
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• Participation au Comité de suivi des Grands 
Cormorans, au Comité de pilotage Natura 2000 de la 
Basse Vallée de la Juine, de l’Essonne, du Marais 
d’Itteville et de Fontenay-le-Vicomte, aux Comités 
consultatifs de gestion des RNR de Saulx-les 
Chartreux et du Marais d’Itteville, de la RN des 
étangs de Saclay, de la RNN des sites géologiques de 
l’Essonne 

Yvelines 
• SIAAP : Inventaires avifaunistiques sur le site 
d’Achères 

• Suivi naturaliste sur le site de stockage de Sita à 
Brueil-en-Vexin 

• Participation aux comités de gestion de la RN de 
Saint-Quentin-en -Yvelines,  de la RNR du site 
géologique de Limay, au Conseil départemental de la 
chasse et de la faune sauvage, aux Comités 
scientifique et de suivi de Flicourt-Guernes (Sablières 
de la Seine et Boucle de Moisson), aux Comités de 
Pilotage Natura 2000 des Boucles- de-Moisson, 
Guernes, Rosny, de l’étang de Saint-Quentin en 
Yvelines, et de la carrière de Guerville, à la 
Commission départementale de la Consommation des 
espaces agricoles 

Val-d’Oise  
• Étude sur les populations de Pic mar et de Pic noir 
sur la partie francilienne du massif forestier de 
Chantilly (PNR Oise et Pays-de- France) 

• Participation au Comité scientifique du PNR du 
Vexin Français, au Comité de suivi écologique des 
forêts publiques, au Comité de gestion patrimonial 
des forêts de l’Isle-Adam et de Carnelle, aux Comités 
consultatif de gestion des RNR du Marais de Stors, 
du site  géologique de Vigny-Longuesse, et de la 
RNN des Côteaux de Seine, au Comité de Suivi des 
Grands Cormorans, aux Comités de pilotage Natura 
2000 des Boucles de la Seine et des forêts picardes 

Hauts-de-Seine 
• RNR du Bassin de la Bièvre : suivis avifaune et 
botanique, rédaction de différents documents de 
communication, gestion courante de la RNR et 
poursuite de la rédaction du plan de gestion (aide 
financière du Conseil régional et du Conseil général 
de l’Essonne). 

• Participation à la Commission départementale de la 
Nature, des paysages et des sites, au Conseil 
départemental de la chasse et de la faune sauvage, à la 
Commission interdépartementale d’orientation de 
l’agriculture. 

Actions en justice 

Grands Cormorans en Seine-et-Marne 
Arrêté 2013-2014 attaqué le 27 janvier 2014. 
Procédure en cours. 
 
Irène Anglade, Marine Cornet, Clélie Grangier, 
Colette Huot-Daubremont, Jean-Pierre Lair

 

 

 

Zoom sur les continuités écologiques  
et la Chevêche d’Athéna  

Depuis 2013, le CORIF réalise, avec la 
participation des adhérents, une étude fine des 
populations de la Chevêche d’Athéna du nord de la 
Seine-et-Marne et de l’est du Val-d’Oise, et de la 
zone « corridor » qui les sépare. Ces deux noyaux de 
population étaient mal connus, mais ils avaient été 
mis en évidence lors du recensement régional 2009-
2012. 

En 2013 et en 2014, 79 % de la zone d’étude ont 
été couverts. Les bénévoles et les salariés du CORIF 
ont recherché la Chevêche pendant 176 soirées, entre 
février et avril. Les inventaires se sont déroulés dans 

des conditions propices à 
l’observation de l’espèce, 
mais pas forcément 
favorables au confort des 
observateurs (Bravo à eux 
tous). 

En 2014, 43 chevêches 
ont été contactées. Quatre 
couples, 21 mâles, 11 
femelles et trois individus ont été observés. En 2013, 
37 chevêches avaient été inventoriées. 
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Après deux années de prospection, on sait que la 
répartition de la Chevêche d’Athéna n’est pas 
uniforme au sein des noyaux de population. Si 
l’espèce est assez régulière dans le noyau du Val-
d’Oise et dans le nord-est de la Seine-et-Marne, des 
coupures sont apparues dans le sud du noyau seine-et-
marnais. Ces coupures correspondent aux vallées du 
Grand-Morin et de la Marne, ainsi qu’aux forêts 
attenantes, et dans le sud-est du noyau, par un 
alignement nord-sud de petits boisements. 

En 2015, les inventaires se poursuivront dans les 
23 secteurs qui n’ont pas encore été inventoriés. Ces 
inventaires seront complétés par une analyse de 
l’occupation du sol de la zone de continuité (située 
entre le noyau du Val-d’Oise et celui de la Seine-et-
Marne). Enfin, cette analyse permettra de proposer 
les aménagements nécessaires à la protection et à la 
conservation de la Chevêche d’Athéna dans les 
noyaux de population, comme dans la zone de 
continuité. 

N’hésitez pas à vous faire connaître si vous 
souhaitez participer, en 2015, à la dernière année 
d’inventaires de cette étude. 

Irène Anglade 
 

 
 
Zoom sur la RNR du Bassin de la Bièvre  
Depuis 2011, le SIAAP et le CORIF rédigent le plan 
de gestion de la RNR du Bassin de la Bièvre dont ils 
sont cogestionnaires. Travail de longue haleine pour 
de multiples raisons – premier plan de la réserve, 
méthodologie en pleine évolution, nombreuses 
validations à obtenir, etc. 
Ainsi nos quatre années de travail ont été consacrées :  

• En 2011, à un solide diagnostic (partie A du 
plan de gestion, 181 pages présentant tout 
l’historique de la réserve en partant de la 
formation du bassin parisien jusqu’à nos tout 
derniers inventaires, en passant par son intérêt 
pédagogique et sa place dans le cadre socio-
économique) qui nous permet de déterminer nos 
enjeux. 
• En  2012 et 2013, à l’arborescence de la réserve, 
un vaste tableau qui présente pour chaque enjeu 
les objectifs à long terme (l’état idéal que nous 
voudrions obtenir), les objectifs du plan (ce que 
nous voudrions atteindre à l’issue des 12 ans du 
plan de gestion) et les opérations (les 95 actions à 
entreprendre pour atteindre nos objectifs). 
• En 2014, au choix des indicateurs qui vont nous 
permettre de suivre finement l’évolution de la 
réserve, et l’atteinte de nos objectifs,  à la 
programmation et à l’estimation budgétaire de nos 
opérations sur 12 ans, et aux dernières validations 
(en mai par le Comité consultatif de gestion, en 
septembre par le Comité scientifique territorial et 

par le Conseil scientifique régional du patrimoine 
naturel) et à l’approbation finale par le Conseil 
régional (a priori en novembre).  

Ainsi pour reprendre et compléter l’article de l’année 
dernière, nous avons nos quatre enjeux qui vont 
fonder la gestion de la réserve : 

• Maintenir le rôle refuge de la RNR pour la 
faune et la flore, en tant que cœur de nature de la 
trame verte et bleue. 
• Améliorer les connaissances sur le patrimoine 
de la RNR. 
• Valorisation du patrimoine naturel de la RNR. 
• Assurer la gestion et la police de la RNR. 

Chaque enjeu est donc divisé en objectifs à long 
terme, qui se divisent eux-mêmes en objectifs du plan 
déclinés, eux, en opérations de gestion. Ainsi notre 
premier enjeu comprend quatre objectifs à long 
terme : 

• Développer les capacités d’accueil pour 
l’avifaune. 
• Concilier les objectifs de protection des populations 
contre les inondations et les enjeux avifaunistiques de la 
RNR. 
• Assurer le développement des espèces 
aquatiques et de celles liées aux zones humides. 
• Restaurer la qualité de la mosaïque des milieux 
terrestres. 

Les noyaux de Seine-et-Marne  
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Ils vont permettre de conserver et d’améliorer le rôle de réservoir de la biodiversité de la réserve, et pour le savoir 
nous avons défini des indicateurs qui sont pour le premier objectif à long terme : 

• L’évolution des populations d’oiseaux (patrimoniaux, nicheurs, migrateurs, hivernants). 
• La fréquence des espèces patrimoniales. 

À ces indicateurs correspond une grille de lecture avec des scores nous permettant de suivre annuellement nos 
résultats (tableau ci-dessous) : 

Grille de lecture 

Indéterminé Très mauvais  
Score = 0 

Mauvais  
Score = 1 

Moyen  
Score = 2 

Bon  
Score = 3 

Très bon  
Score = 4 Note 2013 

  patrimoniaux 
inf à 10; 
nicheurs inf à 
10; migratrices 
et hivernantes: 
inf à 25; 
moyenne des 
fréquences inf 
à 2 

patrimoniaux : 
10 espèces; 
nicheurs 10-
15; migratrices 
et hivernantes: 
25-30; 
moyenne des 
fréquences = 3 

patrimoniaux  
10-20 espèces; 
nicheurs 15-25; 
migratices et 
hivernantes 30-
40; moyenne 
des fréquences  
4 - 5 

patrimoniaux : 
20-25 espèces; 
nicheurs 25-35; 
migratices et 
hivernantes 40-
50; moyenne 
des fréquences  
= 6 - 7 

patrimoniaux 
sup à 25 
espèces, 
nicheurs sup à 
35, migratrices 
et hivernantes 
sup à 50; 
moyenne des 
fréquences sup 
à 8 

patrimoniaux 
2; 
 nicheurs 3; 
 migratices 
et 
hivernantes: 
3; 
 fréquence  : 
2 

Chaque objectif à long terme se décline en objectifs du plan, ceux du premier sont les suivants : 

• Maintenir les roselières. 
• Restaurer des zones de vasières. 
• Restaurer la saussaie marécageuse. 
• Accueillir de nouveaux nicheurs. 
• Préserver des zones de quiétudes. 

Ils répondent ainsi à la typologie des milieux de la réserve aussi bien dans ses aspects historiques, comme la 
présence de la vasière actuelle,  comme l’entretien des roselières, et leur but est tout simplement d’accueillir au 
mieux possible les oiseaux d’eau. Ils ont eux aussi leurs indicateurs, avec par exemple pour le premier : 

• L’évolution des espèces de roselières. 
• L’évolution de l’état de conservation de la roselière. 

Ils ne font pas l’objet d’une grille de lecture spécifique mais leurs résultats permettent d’alimenter et d’éclairer les 
indicateurs des objectifs à long terme.  

Les opérations arrivent ensuite, chacune avec une programmation sur les douze ans (tableau ci-dessus), et un code 
selon leur importance de réalisation (x = l’opération est à réaliser dans l’année, N = l’opération est à réaliser dés 
que nécessaire). Ainsi dans l’exemple ci dessus les roselières ne seront faucardées que si on l’estime nécessaire 
lors des différents suivis. 
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Pour finir, le coût de chaque opération a été estimé, ce 
qui nous permet de connaître le budget nécessaire à la 
vie de la réserve jusqu’en 2024, à savoir la modique 
somme de 2 037 710 €... Il ne nous reste plus qu’à 
trouver les financements...  

Après ce petit aperçu de la complexité du plan de 
gestion, passons à des aspects plus concrets avec les 
suivis naturalistes sur la réserve en 2014. Nous avons 
bien sûr poursuivi le suivi ornithologique, avec le 
même protocole qu’en 2013, réalisé une première étude 
sur le dérangement lié aux animations (présentée dans 
le numéro 121 de l’Epeichette), enfin mis en place les 
suivis botaniques, phytosociologiques et 
photographiques.  

À noter lors de la migration pré-nuptiale, la présence de deux Remiz penduline, le retour de la Couleuvre à collier 
et de l’Oseille aquatique (ce qui tombe bien, vu notre budget...). 

N’hésitez donc pas à venir découvrir cette RNR lors des animations proposées dans notre programme d’activités. 
Par contre si, en vous y promenant seul, vous êtes surpris par des actions concernant l’entretien du site, merci de 
ne pas intervenir directement, mais de nous faire remonter l’information. Certaines interventions peuvent 
surprendre mais sont généralement nécessaires en fonction, notamment, des impératifs de gestion hydraulique du 
site. Nous sommes deux cogestionnaires, et des interventions directes peuvent compliquer fortement nos relations 
et notre travail commun… 

Colette Huot-Daubremont 

Photo : Tarek Riabi 

 
 
Zoom sur le suivi avifaunistique du site  
de Seine aval du SIAAP  
Le SIAAP, Service public de l’assainissement 
francilien, gère le site de Seine aval situé dans les 
Yvelines, sur les communes d’Achères, de Maisons-
Laffitte et de Saint-Germain-en-Laye. Il met en place, 
jusqu’en 2021, un programme de modernisation 
appelé « Refonte du site Seine aval », destiné à 
améliorer ses performances épuratoires et à répondre 
au nouveau contexte réglementaire. Dans ce cadre, le 
SIAAP a mis en place un suivi avifaunistique ciblant 
notamment les espèces à valeur patrimoniale. 

 Le site de Seine aval présente en effet un intérêt fort 
d’un point de vue ornithologique ; il est d’ailleurs en 
partie classé ZNIEFF.  

Le SIAAP a demandé, via le Bureau d’études 
SAFEGE, au CORIF d’effectuer une synthèse 
bibliographique des études conduites sur le sujet, 
depuis le milieu des années 2000, et de réaliser un 
nouveau suivi avifaunistique du site. 

Dans un premier temps, nous avons effectué une 
synthèse des données préexistantes, qu’elles 
proviennent d’études déjà réalisées pour le compte du 
SIAAP par différents bureaux d’études, de la base de 
données Faune-Île-de-France (données non 
protégées), ou de celle du groupe Val de Basse Seine 
(VBS) du Corif, de 2005 à 2008. 

Nous avons ensuite effectué un suivi sur un cycle 
annuel complet, comportant la période hivernale 
2013-2014, la migration prénuptiale 2014 et la saison 
de nidification 2014. Un protocole a été mis en place, 
comportant un transect et des points d’écoute sur 
toute la boucle de Seine. S’y ajoute deux inventaires 
nocturnes. 

L’ensemble des données préexistantes et observations 
menées sur le site de décembre 2013 à juillet 2014  
a permis de totaliser cent trente et une espèces, 
contactées au moins une fois. Parmi elles, on trouve 
quarante-six espèces patrimoniales (à l’échelon 
régional, national ou européen), dont neuf espèces 
nicheuses au moins possible sur le site en 2014 : le 
Vanneau huppé Vanellus vanellus, le Petit Gravelot 
Charadrius dubius, le Faucon crécerelle Falco 
tinnunculus, l’Hirondelle de fenêtre Delichon 
urbicum, la Mésange nonette Poecile palustris, le 
Moineau domestique Passer domesticus, le Moineau 
friquet Passer montanus, la Linotte mélodieuse 
Caduelis cannabina, et le Bruant proyer Emberiza 
calandra. 

Outre ces espèces nicheuses, le suivi mené en 2014 a 
aussi permis d’observer, notamment en migration, des 
espèces rares ou très rares dans notre région comme 
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l’Œdicnème criard Burhinus œdicnemus, le Milan 
noir Milvus migrans ou la Grande Aigrette Ardea 
alba. 

Toutes les espèces patrimoniales ont fait l’objet d’une 
fiche particulière précisant ses critères de 
patrimonialité, sa répartition sur le site (dates et cartes 
de localisation), ainsi que son écologie, son habitat 
francilien et sa tendance évolutive (en Île-de-France, 
France et Europe). Afin d’assurer la pérennisation de 
ces espèces sur le site, nous y avons ajouté leur 
utilisation des milieux sur la zone d’étude, ainsi que 
les menaces auxquelles elles doivent faire face et les 

mesures de gestion qui leur seraient favorables dans 
le cadre des futurs travaux. 

Les préconisations proposées au SIAAP afin de 
conserver ou d’augmenter les capacités d’accueil de 
cette boucle de Seine comprennent le maintien de 
certains habitats (friches sèches et humides, strates 
herbacées fleuries, zones de terres nues et de 
végétation rase, boisement contenant des arbres morts 
et à cavités…), et la restauration de zones humides 
(drains, berges des canaux, mares, plans d’eau 
comprenant des vasières…), protégés du dérangement 
induit par les promeneurs. Ces aménagements se 
concentreraient principalement dans un secteur allant 
de la porte de Fromainville et du Parc Albert 
Marquet, jusqu’à la friche située à l’ouest du nouveau 
canal de rejet. Des propositions pourraient aussi être 
faites dans l’enceinte de la station d’épuration elle-
même, telles que la pose de nichoirs ou 
l’aménagement de toits-terrasses. Une gestion 
« naturelle » des cultures et des chemins qui les 
bordent pourraient venir compléter ces démarches. 

Jean-Pierre Lair (texte et photo) 
 

 
 
Zoom sur le Parc départemental  
de la Haute-Île  
Le parc départemental de la Haute-Île occupe une 
boucle de la Marne sur la commune de Neuilly-sur-
Marne (93). Initialement constitués de friches, les 
milieux ont changé à partir de 2002 avec la création 
de bassins. Depuis cette période, un suivi 
avifaunistique est réalisé chaque année sur le parc par 
le Corif. Neuf espèces, emblématiques des milieux 
ouverts et semi-ouverts, ont été suivis afin de voir 
l’influence de la modification du milieu sur leur 
population. Il s’agit du Pipit farlouse, du Tarier pâtre, 
de la Locustelle tachetée, des Rousserolles verderolle 
et effarvatte, de l’Hypolaïs polyglotte, de la Fauvette 
grisette, du Pouillot fitis et du Bruant des roseaux. 
Les modifications du milieu, notamment la 
diminution de la surface en friches, ont eu un effet 
néfaste sur plusieurs espèces qui ont régressé et qui 
ne nichent plus sur le site depuis quelques années, 
notamment le Pipit farlouse, et, plus récemment, le 
Tarier pâtre et la Locustelle tachetée. Cependant, la 
création de zones humides a permis d’accueillir, de 
manière occasionnelle ou plus stable, de nombreuses 
autres espèces (Martin-pêcheur, Blongios nain, Râle 
d’eau, Héron pourpré, Fuligules milouin et morillon, 
Canard chipeau, Bécassine, etc.). 
Deux sorties ornithologiques à destination des gardes 
du parc de la Haute-Île ont été organisées par le Corif 
en juin et septembre 2014. L’objectif était 

d’améliorer leurs connaissances sur l’avifaune du 
parc afin qu’ils puissent répondre aux questions des 
visiteurs, de manière plus pertinente, sur 
l’identification des oiseaux. Certains gardes motivés 
et déjà ornithologues amateurs pourront d’autant plus 
contribuer à la récolte de données sur les oiseaux du 
parc et intégrer le réseau d’observateurs sur la Haute-
Île. Ces deux journées, bien que relativement calmes 
en terme d’avifaune, ont tout de même permis 
d’observer 35 espèces dont certaines peu fréquentes 
sur le parc comme la Bondrée apivore ou encore le 
Chevalier guignette. De belles observations ont 
également été faites au niveau des observatoires, avec 
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notamment la présence de la Sterne pierregarin et de 
ses deux poussins. En effet, la nidification de l’espèce 
a été une réussite sur le parc cette année ; 2014 
marque donc le deuxième cas de nidification de 
l’espèce sur le parc de la Haute-Île (la première 
nidification réussie ayant eu lieu en 2010). 
Grâce à de nombreux bénévoles actifs et mobilisés 
régulièrement sur le parc, de nouvelles espèces ont 
encore été observées en 2014 : Tadorne de Belon, 
Échasse blanche, Nette rousse, Cigogne noire. Toutes 
les espèces observées depuis le début du suivi sur le 

parc, ainsi que sa description et son historique, sont 
détaillés dans une synthèse ornithologique rédigée par 
l’un des plus grands observateurs (par la taille) de la 
Haute-Île, également secrétaire-adjoint du Corif : 
Olivier Laporte ! Cette article est disponible dans le 
Passer de 2014 ! 

Clélie Grangier 

Photo : Olivier Laporte 
 

 
 
Zoom sur les suivis botaniques  
et phytosociologiques  
Petite immersion dans un monde où les mots oiseau, 
chant, migration et STOC sont remplacés par plante, 
inflorescence, graines et phytosociologie… 

Les inventaires botaniques nous renseignent sur le 
milieu prospecté. En effet, l’ensemble des espèces 
végétales répertoriées sur un site permet de définir et 
de décrire les habitats présents. Par exemple, nous 
savons tous que l’observation de roseaux ou de joncs 
indique la présence d’une zone humide.  
Sur le terrain, une étude floristique couplée aux 
inventaires faunistiques permet d’avoir la liste la plus 
exhaustive possible de la biodiversité présente sur le 
site d’étude. 

Plusieurs protocoles d’inventaire sont possibles en 
fonction du résultat attendu : 

• Si le but est de connaître les espèces présentes 
sur un site, un inventaire floristique est suffisant. 
Un transect (ligne virtuelle) ou un quadrat 
(surface virtuelle) est placé sur une zone de 
végétation homogène et toutes les espèces 
végétales contactées sont notées. Pour localiser 
des espèces (rares, invasives, remarquables), le 
site est prospecté et les coordonnées des points 
notées pour faciliter un futur suivi. 
• Si le but est de connaître les habitats, des 
inventaires phytosociologiques sont réalisés. 

Phytosociologie, qu’est-ce que ce mot ? 

La phytosociologie est l’étude des communautés 
végétales et leur relation avec le milieu. Lors des 
inventaires, les relevés de végétation se font sous 

forme de quadrats dont la 
dimension change en 
fonction du milieu (20 m² 
pour une prairie, 300 m² 
pour une forêt de feuillus). 
L’homogénéité de la strate 
de végétation (herbacée, 
arbustive, arborée) et 
l’uniformité du faciès de 
végétation (topographie, 
ombrage) sont aussi 
importantes à prendre en 
compte.  

Un inventaire exhaustif de 
la flore est fait dans tous les 
carrés. Pour chaque espèce, 
des coefficients 
d’abondance-dominance  
(1 à 5) de Braun-Blanquet 
sont estimés. Chaque 
coefficient correspond à un 
pourcentage de 
recouvrement de l’espèce 
sur la surface du relevé (le 
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hiffre 5 correspond à un recouvrement supérieur à 
75% de la surface et le chiffre 1 à un recouvrement 
entre 1 et 5 % de la surface). 

L’analyse de ces données permet de définir des 
groupements d’espèces et de les relier à des 
associations déjà décrites dans des ouvrages comme 
le Guide des groupements végétaux de la région 
parisienne (Bournérias et al., 2001). Tout ce travail 
permet de définir les habitats présents et d’anticiper 
l’évolution du site d’étude. En effet, les tendances 
évolutives des milieux sont connues et différentes en 
fonction de leur utilisation actuelle et future. Par 
exemple, le devenir d’une prairie humide est différent 
en cas de fauche, pâturage, surpâturage ou abandon 
du site.  

Une fois l’analyse et la détermination des habitats 
terminées, une carte de végétation est réalisée pour 
visualiser les espèces recensées ou les habitats 
déterminés. Des mesures de gestion peuvent être 

préconisées pour favoriser un habitat, une espèce 
végétale ou une espèce faunistique inféodée au 
milieu. 

Présentation des études botaniques réalisées : 

• CG77 : dans le cadre de l’Atlas de Seine-et-
Marne, protocole Vigie-Flore appliqué à 5 carrés 
agricoles du Nord du département. 
• Entreprise SITA : Suivi naturaliste avec 
application de l’indicateur de qualité écologique 
(IQE) sur l’Installation de stockage des déchets 
non dangereux du Bois des Obligeois (Brueil-en-
Vexin 78). 
• RNR du Bassin de la Bièvre : suivi botanique 
des espèces remarquables et invasives de la 
Réserve dans le cadre des actions préconisées par 
le Plan de gestion 2013-2024. 

Marine Cornet (texte et photo)
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L’animation au Corif : diversité et expérience 
Continuités écologiques, formations ornithologiques et pédagogiques, sentiers de 
découverte, rythmes éducatifs, 20 000 participants, 800 activités pour tous les publics 
Volume d’activités (réel de janvier à octobre / prévisionnel sur novembre et décembre)

Janvier Février Mars Avril Mai Juin Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre Totaux

Saison 2013 60 45 74 118 87 75 45 23 46 82 82 62 799

Saison 2014 49 45 75 104 137 101 47 7 43 66 54 46 774

Evolution -11 0 1 -14 50 26 2 -16 -3 -16 -28 -16 -25

Evolution du nombre d'animations (en 1/2 journée)

 
 

 
 

 Année 2013 Année 2014 Evolution % 
Nombre d'interventions : 799 774 - 25    - 3,12    

Participation (Euros) : 200 953 € 216 757 € + 15 804 €    + 7,29  
Nb. de participants : 19 360 19 319 - 41    - 0,21    
Public enfants : 12 758 13 305  +547  + 4.29  
Public adulte : 6 602 6 014 - 588    - 8,91 
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Les principales activités conduites en 2014 
Programmes d’animations tous publics 

Une grande partie de ces programmes est réalisée en WE, mais des activités peuvent aussi être organisées en 
semaine (en fin de journée ou pendant les périodes de vacances par exemple). Des activités ont été programmées 
sur 41 WE de l’année, soit un volume identique à 2013. 
Les bases de la planification des activités en WE avec les partenaires sont généralement posées en 
septembre/octobre de l’année précédente, mais les retours des conventions de partenariat n’interviennent que dans 
le courant des mois de février ou mars (période traditionnelle du vote des budgets dans les collectivités). 
Jean-François Magne et Lucille Bourgeais négocient les modalités administratives et financières.  
LB coordonne la mise en œuvre des programmes en WE avec l’équipe et suit les appels de fonds avec JFM. 
Chaque WE, un animateur est chargé de la préparation, de la réalisation et de l’évaluation des animations. 
Sauf pour les traditionnels WE de la « Fête de la Nature » (24 et 25 mai), des « 24h de la biodiversité » (14 et 15 
juin), et maintenant des « Journées de consolidation » des Formations ornithologiques (12 et 19 avril), l’équipe 
s’est tenue à son objectif d’un WE travaillé sur quatre par animateur. 
Les partenaires restent demandeurs pour ces activités en WE. Le soutien des adhérents sur cette programmation 
est essentiel. Qu’ils soient tous remerciés. 
La journée des animateurs ou les Formations Ornithologiques Corif - Natureparif peuvent permettre de relayer 
nos demandes auprès des adhérents. 
Ont participé à l’animation des activités tous publics (pardon à ceux qui auraient été oubliés) : Eric Grosso, 
Daniel Chevalier, Jacques-Guy Gérard, Thomas Puaud, Erwan Bielle, Catherine Walbecque, Serges Gadoum, 
François Gross, Frédéric Malher, Guilhem Lesaffre, Jean-Jacques Boujot. 
 

Calendriers des activités des parcs et forêts 
de Seine-St-Denis (Direction de la nature et 
des paysages - CG93) 
 

- Parc départemental du Sausset :  6 sorties 
- Parc Jean Moulin - les Guilands :  3 sorties 
- Parc de la Haute-Île :   5 sorties 
- Parc de l’Île-St-Denis :   3 sorties 
- Parc de la Bergère :   3 sorties 
À noter : plus de demandes d’activités sur le parc G. Valbon (La 
Courneuve) 

Programme d’activités du Parc forestier de 
la Poudrerie (Direction de la nature et des 
paysages - CG93) 

Un programme de sorties mensuelles (sans réservation) et de 
conférences est proposé sur le parc forestier de la Poudrerie : 
- 11 sorties/an (tous les 1er samedis du mois) 
- 6 conférences thématiques au pavillon Maurouard 
- 3 sorties nocturnes (Les Chauves-souris, le monde de 
l’inaudible ; Découvrir les Amphibiens ; À l’écoute de la 
Chouette hulotte) 
 

L’appel de la nature (Direction de 
l’environnement - CG95) 
 

Programmation de 13 sorties en 2014 sur les parcs et ENS du 
département (Coteaux et Vergers de Saint-Prix, Forêt de l’Hautil, 
Ile des Aubins, Forêt de la Tour du Lay, Parc Schlumberger, 
Marais de Frocourt, Parc du Château d’Auvers-sur-Oise, Bois du 
Moulin de Noisement, Parc de Grouchy). 
 

Programme de la Communauté 
d’agglomération des Hauts de Bièvre (92) 
 

- Parc de Sceaux :   5 sorties 
- Coulée verte des Godets :  2 sorties 
 

Programme de la Réserve naturelle régionale 
du bassin de la Bièvre 
 

- 17 portes ouvertes en WE (avec des soutiens de la région et de la 
CA des Hauts de Bièvre) 
 

Programme AEV (Agence des espaces verts 
d’Île-de-France) 
 

Pour la première fois cette année, l’AEV est passée par un appel à 
projet (laissant de côté temporairement le principe de la commande 
publique) : 
- Trois sorties ont été programmées sur les réserves naturelles 
régionales gérées par l’AEV (RNR de la boucle de Moisson, RNR 
de Sainte-Assise, RNR du Grand-Voyeux, RNR du Marais de 
Stors), 
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- Trois sorties sur les domaines régionaux (Espace naturel régional 
de Flicourt, Forêt régionale de Saint-Eutrope). 
 

Foyer Myosotis - Foyer Myosotis : programme mensuel de sortie pour un public en 
situation de handicap mental lourd sur la Poudrerie 
 

Programmation sur l’ENS des Olivettes 
(Trilbardou) 

Le CORIF et l’AVEN travaillent une proposition de calendrier de 
sorties découvertes de l’ENS des Olivettes. Les propositions 
concerneront 2 types de visites :- des sorties encadrées sur la partie 
fermée au public ;- des créneaux d’accueil type « porte ouverte » 
dans un des futurs observatoires. 
 

Demandes ponctuelles / nouveaux 
partenariats… 

- Maison de l’environnement d’Aulnay-sous-Bois (93) : plusieurs 
sorties organisées en partenariat (Amphibiens, Rapaces nocturnes, 
ateliers nature, …) 
- Médiathèque de Gentilly (94) : découverte des rapaces nocturnes 
- Ville de Palaiseau (91) : 1 sortie au bord de l’Yvette 
- (…) 
 

Animations hors temps scolaire 

Activités réalisées les mercredis pour les centres de loisirs, ou dans les temps périscolaires (aménagement des 
rythmes éducatifs) pour les établissements scolaires, ou pendant les vacances scolaires. 
Plusieurs adhérents sont intervenus en appui des animateurs, notamment sur les ateliers périscolaires de la ville de 
Paris. Qu’ils soient tous remerciés. Ont participé à l’animation et à la tenue des stands (pardon à ceux qui auraient 
été oubliés) : Vincent Rey, Claire Eudeline, Laurence Tulane, Magali Evanno, Thibault Joucla, Nelly Martin, 
Janine Bureau, Muriel Gelin, Laurence Boiteux. 
 

Aménagement des rythmes éducatifs 
(ateliers périscolaires) 

- Le Corif a créé et proposé à la ville de Paris 4 ateliers de 
découverte de la biodiversité qui ont été réalisés par les animateurs 
en année scolaire 2013-2014 dans 4 écoles de la ville et ont 
rencontré un grand succès auprès des enfants et des responsables 
éducatifs. 
- Pour 2014-2015, changement de procédure à la ville de Paris : le 
Corif est attributaire du marché public pour la réalisation de 6 
ateliers, mais aucun bon de commande ne lui est proposé à la 
rentrée ! 
- Un partenariat solide se met actuellement en place avec la ville de 
Pantin. Celui-ci permet notamment l’animation de 3 ateliers 
périscolaires dans 3 écoles de la ville. 
 

Dispositif Ville Vie Vacances (sur le parc 
forestier de la Poudrerie) 

Le dispositif VVV permet à des jeunes, prioritairement issus des 
quartiers relevant des politiques de la ville et ne partant pas en 
vacances, de bénéficier d’activités sur les mois de juillet et août. Les 
animateurs (avec le soutien du CG 93) proposent 14 jours 
d’interventions autour d’un parcours nature sur le parc forestier. 
 

Programme de la RNR du bassin de la 
Bièvre (Région Île-de-France) 
 

- 15 activités thématiques en semaines (CLV, Associations de 
quartier, centres sociaux, public handicapé, scolaires) 
 

Club nature Le programme qui propose à des jeunes et à leur équipe un apport 
méthodologique et un accompagnement pédagogique pour créer puis 
animer un club nature a été reconduit cette année sur le Collège Jean 
Zay (Morsang-sur-Orge). 
 

Principaux projets scolaires 

C’est le secteur d’activité le plus important (généralement au moins 70% du volume d’activités). 
En 2014, le secteur animation a pris en charge 15 programmes scolaires, dont certains peuvent se décliner en 
plusieurs dizaines d'animations. Les animateurs travaillent beaucoup avec les écoles primaires et les collèges. En 
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2014, les animateurs sont à l’initiative d’un programme pour les petites sections. Le public des tout petits avait été 
laissé de côté depuis plusieurs années. En même temps, la coopération avec les lycées est en augmentation (6 
Lycées). 
 
Malgré le lissage des activités sur l’année, l’accroissement d’activités scolaires entre mars et fin juin est très 
important. L’embauche cette année d’Aubin Creusot en CDD sur la période de mars à fin juin nous a permis de 
faire face à cet accroissement temporaire d’activités. 
 
« Le voyage de la biodiversité » 
 

Le programme phare du Corif sur la biodiversité et les continuités 
écologiques a été réalisé auprès de quelques 80 classes et représente 
à lui seul 320 animations scolaires. En 2014, il a bénéficié des 
soutiens de la région Île-de-France, des départements de l’Essonne 
et de la Seine-Saint-Denis, des CA Europ’essonne et de Plaine 
commune, de la ville de Bezons et des fondations d’entreprises 
Bouygues télécom et Norauto.  
- Europ’essonne a souhaité que les élèves des 5 nouvelles villes de 
l’intercommunalité puissent bénéficier du programme, montant à 41 
le nombre de classes qui ont participé au programme. Le partenariat 
avec l’intercommunalité est renouvelé pour l’année scolaire en 
cours 2014-2015 ; 
- 35 classes supplémentaires ont été réalisées partout en région en 
2014 grâce au soutien de la région Île-de-France. 
 

Écouter pour voir les Oiseaux 
 

En année scolaire 2013-2014, 6 classes de collèges (= 30 
animations) en Seine-Saint-Denis et en Essonne ont participé au 
programme. 2014 voit l’édition de leurs travaux dans 2 CD audios 
produits à 1000 exemplaires. En 2014, le programme s’est terminé 
(sous sa forme actuelle) avec un projet remarquable réalisé sur les 
chants des oiseaux avec 3 classes de collégiens de Seine-Saint-
Denis et la production à 500 exemplaire d’une clé USB présentant 
des chants d'oiseaux enregistrés par les élèves (avec le bureau 
Éducation relative à l’Environnement – CG93). 
 

Les petits éco-citoyens du parc PNR Oise-
Pays de France 

Réalisation de programmes scolaires pour les écoles élémentaires 
PNR suivant plusieurs thématiques : zones humides ; la forêt ; la 
biodiversité ; la biodiversité au jardin ; patrimoine culturel et 
naturelle (45 animations). 
 

PNR du Vexin français 16 activités pour 4 classes du parc ont été réalisées pour découvrir 
les mares et leurs habitants. 
Pour 2014-2015, la collaboration avec le parc est interrompue 
(momentanément espérons-le) : travaillant toujours avec des 
marchés publics, le parc n’a pas retenu notre offres 2013-2014. 
 

RNR du bassin de la Bièvre 
 

Programmation de 4 activités scolaires en vue d’accompagner des 
Classes d’eau. 
 

Lycée éco-responsable (Natureparif / 
Région Île-de-France) 

Le Corif a accompagnée 6 lycées dans leurs démarches de 
labellisation « éco-lycée » : Lycée Paul Éluard (Saint-Denis),  
Lycée Louise Michel (Bobigny), Lycée Honoré de Balzac (Paris), 
Lycée Polyvalent Arthur Rimbaud (Garges-Lès-Gonesse), Lycée 
Voillaume (Aulnay-sous-Bois), Lycée Auguste Blanqui (Saint-
Ouen). 
En complément des animations, des mesures concrètes ont 
également été réalisées : création de mare, plantation de haie, mise 
en place de nichoirs, construction et mise en place d'un hôtel à 
insectes. 
 

Les Hirondelles (essai de programme pour Programme pour les tout petits, appelé à se développer et 
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les grandes sections de maternelles) actuellement testé sur une école parisienne et une école pantinoise. 
 

Evènements / Stands 

Nous sommes très sollicités pour organiser et tenir des stands. 
Principales difficultés pour répondre à la demande : mobiliser un nombre suffisant d’adhérents et coordonner 
l’organisation de ces événements. 
Le soutien des adhérents sur ces stands est essentiel. Qu’ils soient tous remerciés. 
Ont participé à l’animation et à la tenue des stands (pardon à ceux qui auraient été oubliés) : Nicole Brisac, Marie 
Barbey, Thibault Joucla, Philippe Maintigneux, Andrée-Dominique Liéger, Jacques Coatmeur, Anneli Feret, 
Francine Bouvard, Nicole Prévot, Claire Eudeline, Catherine et Charles Louvard, Isabelle Giraud, Catherine 
Lebré, Thomas Puaud, Frédéric Malher, Catherine Walbecque, Patrick David, Jean Hénon, Dominique 
Tabouillot, Mirabelle Debrais, Laurence Tulane, Michel Granger, Charles Lagaronne, Annie Hentzy, Ritchie 
David, Emilie Serfati, Michèle Leblond, Simon Maillet. 
 
8e Fête de la Nature - Inauguration de la Fête le 21 mai sur les Jardins de Bercy avec un 

stand animé sur les continuités écologique et une présentation par 
Guilhem Lesaffre de l’ouvrage Les oiseaux d’Île-de-France. 
- Le stand « Village de la Nature » du Muséum (23, 24 et 25 mai) a 
été monté et animé en partenariat avec Vertdéco autour d’une prairie 
fleurie reconstituée. Nous y avons accueilli de 400 visiteurs en WE, 
130 scolaires et une dizaine d’adhérents s’y sont relayés. 
- 7 animations ont été proposées en région avec le soutien de 
Natureparif 
- Les lycées Paul Éluard et Voillaume ont animé des activités dans le 
cadre de la Fête de la Nature. 
 

Fête des Petits éco-citoyens du 
PNR Oise-Pays de France 
 

5 et 6 juin : journées de restitution des projets« Les petits éco citoyens 
du parc » et animation d’un stand pour les élèves du programme  
 

Le PNR Oise-Pays de France fête ses 
10 ans 
 

Stand animé le 5 septembre sur les continuités écologiques et une 
sortie de découverte de Fosses (95) à Orry-la-ville (60). 

Festival Ecozone (Nanterre) Animation d’un stand le 17 mai avec une programmation d’ateliers 
« pelotes de rejection ». 
 

24 H de la Biodiversité 
 

WE des 14 et 15 juin : 8 activités en Seine-Saint-Denis et sur Paris 
(parc de la Villette) et 1 stand sur le parc du Sausset 
 

Exposition photos « Nature sensuelle » Les photos des 15 lauréats 2014 du concours photo du Corif ont été 
exposées en extérieur sur le parc forestier de la Poudrerie en juillet et 
août. 
 

Salon de l’éducation (Ceef-ERC et Ligue 
de l’enseignement) 

Participation au salon sur « un espace formation et emploi dans 
l’EEDD » (novembre). 
 

Journée des Collégiens (bureau 
Éducation relative à l’Environnement – 
CG93) 

400 collégiens ont participé à une journée de restitution des projets 
(juin) sous forme de stands et de conférences au Parc de la Poudrerie. 
Le Corif a participé à l’organisation et l’animation de la journée en 
proposant 2 stands. 
 

Journée pédagogie de Natureparif Organisée en partenariat avec les Petits Débrouillards et le Corif la 
journée pédagogie (18 novembre à la Hall Pajol) a eu pour thème 
«Continuités écologiques : comment en parler ?» (intervention du 
Corif, présentation du « Voyage de la biodiversité », technique 
d’animation, démonstrations d’outils et d’animations,…) 
 

Location et création d’expos 
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Au cœur du vivant, la biodiversité le long 
des corridors écologiques 

Exposition sur les mois de janvier et février sur les parcs 
départementaux de la Bergère et de l’Ile-Saint-Denis (Direction de la 
Nature et des paysages - CG93) avec une programmation 
d’animations scolaires et d’accueil en week-end. 
 

La nuit est leur domaine, les rapaces 
nocturnes d’Île-de-France 
 

Exposition sur le mois de mars sur le Lycée Professionnel Champ-de-
Claye (77) avec Sandrine Truchon (professeur de SVT et adhérente) 
 

La nuit est leur domaine, les rapaces 
nocturnes d’Île-de-France 
 

Exposition sur les mois d’octobre et novembre sur le Parc floral de 
Paris (mairie de Paris) 
 

Sous nos pieds, la vie (exposition de 
Natureparif) 

Exposition accueillie sur le mois de mars au pavillon Maurouard avec 
une programmation d’animations scolaires et d’accueil en we. 
 

Actions de formation 

Formation à l’ornithologie : 
consolidation des acquis (CG77) 

Fin 2013, une première formation donnait aux agents du département 
les bases nécessaires à la pratique de l’ornithologie de terrain, ainsi 
que les méthodes d’inventaires et les pratiques de gestion favorable à 
la biodiversité avienne. En 2014 le CG de la Seine-et-Marne souhaitait 
que ses agents puisent consolider et mettre en pratique in situ leurs 
acquis. 3  jours de formations (24 au 26 juin) ont été proposés en 
collaboration par les secteurs ‘études’ et ‘animations’. 
 

Initiation à l’ornithologie (Corif / Graine) 
 

Trois jours de formation professionnelle au catalogue du Graine Île-
de-France du 6 au 8 octobre sur le pavillon Maurouard. 
 

Module « Nature » (Corif / Graine) Trois jours de formation professionnelle (en partenariat avec l’OPIE et 
la Ferme d’Ecancourt) au catalogue du Graine Île-de-France du 27 au 
29 octobre pour les animateurs des ateliers périscolaires à la Ferme 
d’Ecancourt (95) avec 1 journée « Oiseaux à observer, écouter et 
reconnaitre ». 
 

Les Formations ornithologiques 2015 
(Corif / Natureparif) 
 

Près de 80 stagiaires ont suivi la seconde édition des Formations 
ornithologiques en 2015, auquel il faut ajouter les stagiaires des 
formations 2014 qui ont pu suivre 2 journées de consolidation. 
Pour plus de cohérence, une session d’une semaine « acquérir les 
bases nécessaires à l’observation des oiseaux » a été créé pour faciliter 
l’accès aux 2 sessions de 15 jours « travailler l’identification des 
oiseaux et se perfectionner » dispensées par Valéry Schollaert, 
animateur et fondateur de la Formation ornitho. 
 

Conseils /Expertise 

Réserve Naturelle Régionale du bassin de 
la Bièvre 

Le schéma général du futur sentier d’interprétation de la RNR a été 
validé par le comité consultatif de gestion. La conception et la 
réalisation du sentier font l’objet d’un appel d’offres dont le SIAAP 
(commanditaire) assurera la maîtrise d’ouvrage en 2015 et 2016. Le 
Corif apporte son expertise technique et pédagogique et participe au 
suivi du marché. 
 

ENS des Olivettes (Trilbardou) Le Corif et l’AVEN ont été consultés en début d’année au sujet des 
futurs aménagements et des supports pédagogiques. Nos propositions 
ont permis de compléter le cahier des charges du marché du CG77. 
 

Projet de sentier de découverte du parc de 
la Haute-Île (CG93) 

Sollicité par le CG93 qui souhaite proposer un sentier sur le parc de la 
Haute-Île, Jean-François a élaboré un outil d’aide et de conseils pour 
maîtriser les étapes essentielles aux projets d’aménagements 
pédagogique d’espaces naturels. Avec ce document  le Corif souhaite 
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valoriser et partager son expertise naturaliste et pédagogique avec les 
porteurs de projets de sentiers d’interprétation pour faciliter le travail 
en partenariat. 
 

Représentation 

Réseau ESEN (FNE) Éducation et 
Sensibilisation à l’Environnement et à la 
Nature 

En 2014, le Corif a participé à la refondation du réseau national 
d’éducation et sensibilisation à la nature et à l’environnement (ESNE) 
des associations affiliées à FNE. Le réseau ESNE travaillera en bonne 
entente avec « Ecole et Nature », l’autre grand réseau national, à une 
meilleure connaissance et une meilleure visibilité des actions 
éducatives de nos associations 
 

Graine Île-de-France  
 

Le Corif est membre et administrateur du Graine Île-de-France, réseau 
qui rassemble les structures qui s’investissent dans l’Éducation à 
l’Environnement. Notre investissement, cette année, s’est porté sur 
des offres de formations en éducation à l’Environnement, au sein de la 
commission « formations », et sur la réforme des rythmes éducatifs et 
la mise en place des temps d’activités périscolaires. 
 

Ceef-ERC Collectif d’éducation à 
l’environnement francilien –Espace 
Régional de Concertation 

Le Ceef-ERC est une plate-forme d’échanges et de concertation qui 
réunit des acteurs franciliens pour promouvoir et développer l’EEDD 
en Île-de-France. Le Corif a quitté le comité de pilotage cette année, 
mais reste un membre actif, notamment du « groupe de travail 
Formations ». 
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Le vade-mecum des plans et sentiers 
d’interprétation du patrimoine naturel 
Un guide méthodologique pour les porteurs de projets et faciliter le travail en partenariat… 

L’interprétation du patrimoine naturel d’un site est une démarche globale de communication et de 
sensibilisation, pour la mise en valeur d’un patrimoine naturel. Elle participe à la compréhension de son 
fonctionnement, à la compréhension de sa gestion et même à sa protection. 

De nombreux gestionnaires souhaitent aujourd’hui valoriser leurs espaces naturels, en y créant des sentiers dits 
« d’interprétation ». Par l’interprétation, on entend toucher le visiteur en suscitant sa curiosité et son expérience 
personnelle. Cette démarche laisse à chacun la possibilité d’accomplir à son rythme sa propre découverte du site.  

Toutefois, ces sentiers ne doivent pas être déployés en envahissant l’espace 
visuel au détriment de l’émotion et de l’intérêt naturel des sites. Les 
aménagements, le mobilier, les outils et les interventions doivent être pensés en 
cohérence et être adaptées à l’identité, aux potentialités et aux caractéristiques 
du site. La recherche de cette cohérence dans les réalisations garantit la qualité 
pédagogique du sentier et son intégration dans l’environnement. Elle est 
synthétisée dans un document appelé « plan d’interprétation ». 

Les éléments remarquables du patrimoine y sont mis en valeur et présentés 
le long d’un itinéraire pédestre. Un fil conducteur adapté met en relation ces 
éléments, donne une tonalité, participe de la perception d’ensemble du site et 
fait sentir l’esprit des lieux. 

Ainsi, les sentiers d’interprétation du patrimoine naturel sont 
l’aboutissement de réflexions, parfois longues, menées en équipe. 

Avec cette tentative de vade-mecum (voué à évoluer), le Corif souhaite 
valoriser et partager son expertise naturaliste et pédagogique, avec les porteurs 
de projets de sentiers d’interprétation pour faciliter le travail en partenariat. 

Il constitue la synthèse de différents guides méthodologiques et des 
expériences de projets de valorisation pédagogique menés par le Corif, 
notamment comme cogestionnaire de la réserve naturelle régionale du bassin de 
la Bièvre. 

C’est un outil d’aide et de conseils pour comprendre et maîtriser un certain 
nombre d’étapes essentielles, à la réussite des projets d’aménagement pédagogique d’espaces naturels. 

Jean-François Magne 

Les grandes étapes  
de la démarche  

 

L’interprétation du patrimoine naturel : le CORIF sollicité 
ENS des Olivettes, alias Trilbardou : le CORIF et l’AVEN ont été consultés en début d’année au sujet 

des futurs aménagements et des supports pédagogiques à mettre à la disposition du public. Nos 
propositions ont permis de compléter le cahier des charges du marché qu’a passé le CG77 pour la 
réalisation des aménagements. Le CORIF et l’AVEN travaillent  aussi, en partenariat, à l’élaboration 
d’une proposition de calendrier de sorties découvertes de l’ENS des Olivettes. 

Aménagements et valorisation pédagogique de la réserve régionale du bassin de la Bièvre : après 
avoir été validé par le comité de gestion, les opérations liées au projet de sentier d’interprétation de la 
réserve ont été intégrées au plan de gestion. Le CORIF, comme cogestionnaire a apporté au SIAAP son 
assistance dans la rédaction du marché de maitrise d’œuvre du sentier et dans le choix des 
groupements de postulants. L’étude d’avant-projet, qui consiste à préciser les contenus des outils 
pédagogiques et à organiser les travaux, commencera début 2015. La programmation des travaux est 
envisagée pour l’automne 2015. 

Projet de sentier de découverte du parc de la Haute-Île : Fort de ses expériences sur la réserve 
naturelle régionale du bassin de la Bièvre, le CORIF a été consulté par le CG93 qui souhaite proposer 
un sentier sur le parc de la Haute-Île. À cet effet, il a rédigé le vade-mecum des plans et sentiers 
d’interprétation, véritable outil d’aide et de conseils pour comprendre et maîtriser un certain nombre 
d’étapes essentielles à la réussite des projets d’aménagement pédagogique d’espaces naturels. 
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La « formation ornitho » 
T’as de grands yeux, tu sais !  

Parmi les limicoles, il y a les charadriidés et les 
scolopacidés. Les limicoles se nourrissent en général 
dans la vase. Ou sur la vase. Ce qui est le cas des 
charadriidés qui attrapent de petits organismes qu’ils 
trouvent sur la surface de la vase. Ils ont un bec court. 
Et ils chassent à vue. Leurs yeux sont plus gros que 
ceux des scolopacidés. Ils vont donc aussi se déplacer 
(même si c’est sur de courtes distances) pour capturer 
la proie qu’ils ont repérée. Ils vont courir vivement 
par-ci par-là, tandis que les scolopacidés se déplaceront 
plus lentement pour plonger leur (long) bec dans la 
vase et la sonder plus ou moins méthodiquement. Ici, 
les critères des « grands » yeux et du bec court vont 
permettre de classer l’oiseau dans la bonne famille et 
de restreindre le nombre de pages du guide de terrain à 
consulter pour affiner l’identification. Il restera juste à 
choisir entre trois gravelots, deux pluviers et un 
vanneau… 
Pour arriver à une description aussi complète, 
détaillée et précise, il faut de la rigueur, du 
vocabulaire et de la méthode ; et avoir, comme 
Philippe Maintigneux, adhérent du Corif, participé à 
la formation ornitho ! 

Des objectifs ambitieux 
À partir d’une réflexion commune entre Natureparif 
et le Corif, la finalité principale de la formation est de 
dynamiser le réseau des observateurs franciliens. 
L’ambition de cette formation est d’augmenter le 
nombre d’observateurs franciliens. Ils pourront ainsi 
participer à des protocoles d’étude comme le STOC 
(protocole de Suivi temporel des oiseaux communs), 

à alimenter les bases de données naturalistes, 
notamment Faune Île-de-France (base de données en 
ligne LPO/CORIF et pourront également animer des 
sorties de découverte des oiseaux et ainsi partager 
leur passion. 
Pour atteindre cette finalité, deux objectifs principaux 
et essentiels sont dessinés : 
•Donner les bases de l’apprentissage de 
l’ornithologie : 
Ces bases solides permettent de connaître le 
vocabulaire adapté et l’anatomie des oiseaux. 
• Proposer une méthode d’identification des oiseaux : 
Il n’existe pas de clé d’identification des oiseaux 
comme il peut en exister en botanique. La méthode 
proposée ici privilégie une description détaillée et 
précise de chaque espèce d’oiseau observée, avec des 
critères simples à retenir : une méthode qui permet de 
progresser facilement par la suite. 
Pour répondre à ces objectifs et proposer une méthode 
facile d’approche, Natureparif et le Corif se sont 
appuyés sur Valéry Schollaert et sa méthode 
« Formation ornitho », qui fait école en Belgique 
depuis plusieurs années et qui a formé des 
centaines d’ornithologues dans différents pays. 

Méthodologie 
Au cœur des sessions de formation  
La formation est lancée dès l’hiver 2013 avec 
l’organisation de trois sessions de 15 jours réunissant 
60 stagiaires. Un succès au rendez-vous, d’une part, 
du point de vue du nombre d’inscrits, et d’autre part, 
en ce qui concerne la satisfaction générale des 
stagiaires, ayant tous progressé durant la formation. 
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Malgré une formule très complète, le niveau de 
départ pour suivre les enseignements reste trop élevé 
pour les grands débutants. Une réflexion est menée 
pour proposer aux stagiaires une session réellement 
« débutants », leur permettant par la suite de pouvoir 
suivre plus aisément la formation. La création de 
cette session 1, encadrée par le Corif, permet la mise 
en place d’un véritable cursus de formation avec une 
progression évaluable. 
Ce nouveau format est proposé aux acteurs 
franciliens au printemps 2014. 
La première session « Acquérir 
les bases nécessaires à 
l’observation des oiseaux » 
d’une durée d’une semaine 
s’adresse à un public débutant ou 
« faux débutant ».  
La deuxième session « Identifier 
les oiseaux » d’une durée de 
deux semaines s’adresse aux 
amateurs qui souhaitent se 
perfectionner. Les deux sessions 
peuvent être suivies 

indépendamment ou en continu. 
Pour prolonger la formation et 
les temps d’échanges et 
d’apprentissage avec les anciens 
stagiaires (promotion 2013), 
deux journées de consolidation 
ont été proposées. Elles ont 
pour objectif de poursuivre la 
dynamique de réseau engagée et 
permettent d’aller observer sur 
des sites ornithologiques 
emblématiques franciliens 
(Réserve Naturelle Régionale 
de Saint-Quentin en Yvelines et 
du Grand-Voyeux) et de 
continuer ensuite à travailler sur 
les groupes d’oiseaux difficiles 
à identifier. 
 

Un bilan au succès grandissant 
Déjà plus de 140 stagiaires ont pu bénéficier de la 
formation sur les deux ans. Il s’agit d’un beau succès 
qui redynamise fortement le réseau des observateurs 
franciliens et qui repose également sur la qualité des 
formations proposées et des contenus pédagogiques - 
les questionnaires d’évaluation des stagiaires  faisant 
état de retours très satisfaisants. 
Un des principaux objectifs de la formation est 
atteint ; en plus des compétences requises pour 
l’identification des oiseaux sur le terrain, les 
participants ont acquis des connaissances 
relativement pointues sur l’avifaune (origines, 
éthologie, taxonomie…), indispensables à la 
compréhension des espèces et des liens qui les 
unissent. 
La formation ornitho, c’est aussi l’occasion d’aller 
sur le terrain et d’observer des espèces peu 
communes, sur les parcs départementaux de la Seine-
Saint-Denis par exemple : Mouettes mélanocéphales 
(9), Sternes pierregarins (2), Pipit des arbres (3), 
Épervier d’Europe (1), Faucons crécerelles nicheurs, 
Buses variables, Grèbes castagneux (2), Bécassines 
des marais (15), Pouillots fitis, Bruants des roseaux, 
Hirondelles rustiques, Merle à plastron (1), Cigogne 
blanche (1), Pic noir (1), etc. 
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Et la suite pour 2015 
Toujours avec la même finalité et 
les mêmes objectifs, la formation 
ornitho est reprogrammée pour le 
printemps 2015.  
Merci à nos partenaires, aux 
équipes salariées et bénévoles de 
Natureparif et du Corif, au 
formateur Valéry Schollaert et à 
tous les stagiaires pour la réussite 
de ces formations. Gageons que 
ce succès permettra à ces 
formations, nécessaires à une 
meilleure connaissance de 
l’avifaune francilienne, de 
devenir pérennes.  

Lucille Bourgeais 

Photos : J.-J. Boujot (Vanneau huppé) 
A.  Bloquet (Petit Gravelot) 
F. Lasserre (ornithos au travail) 
T. Riabi (Gravelot à collier interrompu) 
 
 
 
 
 
 
 

Dates des formations 2015 
Informations et inscriptions (à partir du 17 novembre) au 01.48.60.13.00 et corif@corif.net 

Session 1 - « Acquérir les bases nécessaires à l’observation des oiseaux » 
Lieu : en Seine-Saint-Denis 
Du 16 au 20 mars 

Session 2 - « Identifier les oiseaux »  
Lieu à définir 
Promo 1 : du 23 au 27 mars et du 13 au 17 avril 
Promo 2 : du 30 mars 3 avril et du 20 au 24 avril 
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Pédagogie active au profit d’un projet 
ambitieux 
Les animateurs nature du Corif ont accompagné six lycées dans leurs démarches de 
labellisation « Lycée éco-responsable » en année scolaire 2013-2014. Ce programme 
européen, coordonné en région par Natureparif, a pour objet la mise en œuvre commune 
(gestionnaires des espaces extérieurs du lycée, équipe enseignante et élèves) d’actions 
concrètes de préservation et de valorisation de la biodiversité sur les établissements.  

Un exemple parmi d’autres 
Participants à ce projet : Quinze élèves d’une classe 
de seconde du lycée Paul Éluard (Saint-Denis), tous 
volontaires ont participé durant l’année scolaire 
2013/2014 à un projet sur la biodiversité du lycée, 
mené par une des animatrices du Corif (en 
l’occurrence Lucille) et la professeure de SVT.  

But du projet : La découverte des aménagements 
favorables à la biodiversité installés dans 
l’établissement par d’autres élèves l’année 
précédente. 

Constat dressé par la professeure de SVT : « Petit 
à petit, les élèves se sont approprié le projet et s’y 
sont investis de plus en plus. Ils ont découvert le 
lycée sous un autre jour et se sont même étonnés de 
voir autant d'espaces verts qu'ils ne soupçonnaient 
même pas. 
Certains ont réussi à prendre la parole, ce qu'ils 
n'imaginaient pas jusqu’alors, et ont surmonté leur 

trac pour présenter leur travail à leurs camarades et au 
proviseur du lycée. » 

Retour du proviseur du lycée Paul Éluard : « J'ai 
eu l'occasion de découvrir le travail réalisé en 
collaboration avec le Corif. J'ai pu constater la qualité 
du travail réalisé avec des élèves au départ peu 
favorables à ce type d'initiative. Cela m'a, de mon 
côté, permis de voir le lycée sous un autre angle, en 
découvrant toute sa richesse à travers la biodiversité. 
Ce type de partenariat est précieux et continue à 
contribuer à l'image positive de l'établissement, lieu 
d'apprentissage, d'éducation et de bien être pour 
l'ensemble de la communauté scolaire. » 

Travail avec le personnel du lycée : En outre, 
l’animatrice du Corif a mené des actions en direction 
du personnel du lycée. En particulier, découverte des 
oiseaux qui peuplent le lycée. Ces séances ont été 
énormément appréciées de tous et beaucoup attendent 
de pouvoir recommencer. 

 

 
SUR LE TERRAIN 

Petit changement dans nos habitudes… 
Lucille, Paul et moi avons travaillé et animé un 

projet de trois séances sur le thème « La mare et ses 
habitants ». Nous sommes allés à Jaulnes, dans le sud 
de la Seine-et-Marne, près de Provins et avons accueilli 
deux classes de 6e. Ce projet a permis aux élèves de 
travailler sur trois thématiques : 
- La découverte des milieux humides du parc et des 

animaux qui y vivent (Lucille et Paul). 
- La découverte des amphibiens (Lucille et Marine). 
- La découverte des libellules et des papillons (Lucille 

et Marine). 
À deux, le nombre d’ateliers par séance est 

forcément plus important et permet aux enfants de 
travailler, à la fois sur des activités scientifiques 
(mesures physico-chimiques de l’eau ; cycle de vie de 
la grenouille, du papillon et de la libellule ; observation 
et dessin de têtards) et des activités  naturalistes 
(chasse aux papillons et aux libellules).  

L’ensemble des séances s’effectuant en extérieur, il 
a fallu trouver des activités et des supports permettant 
une exploitation future en classe. 

Ce projet a vraiment été enrichissant de bout en 
bout : en amont, pour la préparation des ateliers, la 
réflexion et la création des outils avec l’équipe ; et bien 
sûr pendant les animations en binôme. Ce travail en 
binôme permet d’associer des idées, d’observer une 
autre manière de travailler et de réaliser plus d’activités 
avec les élèves qui ont ainsi une vision plus globale de 
la thématique. 

Et il faut l’avouer, les trajets sont plus 
sympathiques et passent plus vite lorsqu’on échange 
nos points de vue… 

Marine Cornet, animatrice nature 



Vie associative | Communication 

38 
 

Revue de Presse 2014 
Presse écrite 
• Office de Génie écologique, Lettre d’info n° 25, année 2014 : article sur le OIF 2 
• Atout Parc n° 13 (1er semestre 2014) : article sur les perruches à collier (Irène Anglade) 
• Détente jardin n° 105 janv/fév 2014 : article sur le guide Débuter en ornithologie  
• Le Monde, Science et Technologie 10/02/2014 : article sur les choucas, interview de Fréd. Malher et Corif cité 
• Le Parisien,  26/03/2014 : Oiseaux rares, article sur les sorties organisées par la CAHB au parc de Sceaux et à 

l’observatoire de la RNR de la Bièvre, Corif cité 
• Grand nettoyage de Printemps, CG 91, programme 2e trimestre 2014 : article sur le OIF 2 et la conférence à 

Chamarande  
• Le Parisien 30/04/2014 : Observez les oiseaux du parc, article sur les sorties mensuelles au Parc de la 

Poudrerie, Corif cité 
• Le Parisien 10/05/2014 : Quels oiseaux près de chez vous, article sur la sortie du OIF 2 et la conférence à 

Chamarande 
• Le Parisien 12/05/2014 : Comment vont les oiseaux franciliens ? article sur le OIF 2 et la conférence au Chai de 

Bercy 
• Journal de la région Île-de-France, n° 52 juin 2014 : Six sentinelles de l’environnement, article sur la 

préservation de la biodiversité, Corif cité 
• La Gazette du Val d’Oise août 2014 : article sur les sorties du Conseil général du 95, Corif cité 
• Le JDD 07/09/2014 : À Paris, corneilles et rats affolent…la rumeur, interview de Frédéric Malher sur les 

attaques de corneilles à Paris 
• Le Parisien 11/09/2014 : Des ateliers dans les parcs, article sur les sorties du CG 93, Corif cité 
• Le 18e du mois n° 220 (oct. 2014) : Des Faucons très urbains, article sur la nidification d’un couple de faucons 

dans une jardinière. 

Radios 
France Bleu le 11/08/2014 : Interview de Frédéric Malher sur le thème Les corneilles envahissent Paris et elles 
attaqueraient les passants  http://www.francebleu.fr/infos/corneilles/les‐corneilles‐envahissent‐paris‐et‐elles‐
attaqueraient‐les‐passants‐1696617 

Sites Internet 
• http://www.ferme.ecancourt.fr/blog/?p=1983 : article sur le suivi STOC 
•  http://www.reponseatout.com/pratique/animaux/comment-poussin-peut-respirer-dans-uf-a1012085 : article sur 

les œufs des oiseaux par Frédéric Malher 
• http://www.natureparif.fr/connaitre/pedagogie/acteurs-de-l-eedd/1414-journee-pedagogie-2014 : article sur la 

journée pédagogie du 18/11/2014 
• http://www.ville-bezons.fr/actualite/les-oiseaux-expliques-aux-enf/ : article à propos des animations sur le 

voyage de la biodiversité pour des centres de loisirs 
• http://www.kinder.fr/sortie/impression/centre-ornithologique-ile-de-france-decouverte-913956/ : article sur le 

Corif 
• https://www.facebook.com/fondationbouyguestelecom/?sk=app_290586607738357&app_data=/competition
_id=4/project=176 : article sur le Projet Voyage de la biodiversité, lauréat de la fondation Bouygues 

• http://vigienature.mnhn.fr/blog/focus/comment-nommer-les-oiseaux-sans-les-voir : article sur la formation 
ornitho 2014 

• http://www.clg-ste-anne-montesson.ac-versailles.fr/spip.php?article697 : article sur les animations pelotes   
• http://www.natureenvilleacergypontoise.wordpress.com : À la découverte des oiseaux et des sciences 
participatives  (publication du 17/02/2014) et Cui‐cui  (publication du 25/02/2014), Corif cité et liens vers 
différentes pages du site. 

• http://www.faune‐nature.com/2014/07/135‐une‐avifaune‐bien‐installee‐au‐sausset‐12/07/2014.html# : 
article sur le Sausset et information sur l’ouvrage Les oiseaux de Seine‐Saint‐Denis, Corif cité et lien vers le site 

Divers Bilans 2013 
• Fondation Nature & Découvertes, Bilan 20 ans de dotations : article sur le guide Débuter en ornithologie  
• Fondation Placoplatre : Corif cité 

Dalila Hachemi 
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Commission du Grand Paris 
La Commission du Grand Paris regroupe les 

anciennes activités du GLP (Groupe local parisien) 
et de la Commission écologie urbaine. Elle 
comprend un important versant ornithologique : le 
groupe Faucons qui s'est organisé de manière 
autonome, l'enquête Moineaux, qui a besoin de 
personnes pouvant numériser les résultats de la 
précédente enquête et qui va préparer la prochaine 
enquête du 28/3 au 5/4/2015, ainsi que le futur Atlas 
du Grand Paris (cf. plus loin). 

Elle comprend aussi un groupe “Bâti et 
Biodiversité” (B&B) qui veut pouvoir proposer des 
solutions pour aménager le bâti, tout en favorisant la 
biodiversité. Ce groupe a commencé à entrer en 
contact avec Paris-Habitat à l'occasion d'un grand 
projet de réhabilitation. 

Le grand projet qui va démarrer au printemps 2015 
est donc la reprise, 10 ans après le premier, du travail 
de prospection pour un Atlas de Paris qui veut 
s'étendre au futur Grand Paris (Paris plus les 
départements de la petite couronne). Pour cela nous 
avons besoin évidemment de toutes les bonnes 
volontés, pour prendre en charge un carré dans Paris 
(les mêmes que pour la première édition) ou un secteur 
du Grand Paris (le découpage précis n'a pas encore été 
fait mais il y aura probablement une quinzaine de 
secteurs, regroupant chacun une dizaine de 
communes).  

Pour prendre contact envoyer un mail à 
grandparis@corif.net. 

 

 
La commission Vie Associative 
 

En 2014, la commission vie associative (Com 
VA) a organisé la conférence « Bienvenue au Corif » 
le samedi 8 février. Le succès ne se dément pas 
puisqu’une bonne trentaine de personnes se sont 
réunies à cette occasion dans une salle de la Maison 
des Associations de Paris Ve. Et nous ne pouvions 
guère en accueillir plus. 

Une réunion « Communication » a eu lieu à 
l’initiative de la Com VA avec de bonnes discussions 
sur les nouveaux modes de communication plus 
particulièrement et une sensibilisation à cette question 
qui est un enjeu important pour le Corif. Il n’y a pas 
eu beaucoup de retombées concrètes mais j’ose 
imaginer que l’ouverture d’un compte Twitter est une 
conséquence heureuse de cette réunion. 

 

À la recherche du second souffle 
La ComVa a pris à bout de bras l’organisation des 

Rencontres ornithologiques de printemps (ROP) dont 
la prospection de sites s’est déroulée entre la Seine-
St-Denis et la Seine-et-Marne. Merci à Olivier de 
nous avoir apporté son concours généreux dans 
l’organisation et la réalisation des cartes. 

Tout cela, c’était dans la première moitié de 
l’année. Il faut bien l’avouer : avec entre deux 
(toujours les mêmes) et quatre ou cinq personnes se 
rencontrant à l’occasion des quelques réunions 
annuelles à Paris, une lassitude certaine se fait 
ressentir. Les idées de nouvelles activités conviviales 
à construire ne manquent pas. Pour les mettre en 
œuvre et faire perdurer celles déjà existantes, nous 
devons être plus nombreux. Sinon, la Com VA 
pourrait bien disparaître, comme ce fut le cas il y a 
quelques années. 

Christian Gloria 
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Bilan de la campagne 2014 

Arr. Sites Bilan 2014 

I Le Louvre (Rivoli) 6 jeunes à l'envol 
III Conservatoire Arts & Métiers 2 jeunes à l'envol 
IV Cathédrale Notre-Dame (sect. III) 4 jeunes à l'envol 
IV Église Saint-Gervais-Saint-Protais Pas de nidification constatée 
IV Église Saint-Paul-Saint-Louis Pas de nidification constatée 
V Église Saint-Étienne-du-Mont 4 jeunes à l'envol 
VI Faculté de Médecine 2 jeunes à l'envol 
VI Église Saint-Sulpice 4 jeunes (au moins) à l'envol 
VII Église du Dôme des Invalides 2 jeunes à l'envol 
VIII Arc de triomphe de l’Étoile 4 jeunes à l'envol 
IX Musée de la Vie romantique Pas de nidification constatée 
IX Le Printemps (magasin hommes) 2 jeunes à l'envol, peut-être 4 
X Rue Philippe-de-Girard Pas de nidification constatée 
X Rue du Terrage Pas de nidification constatée 
XI Rue du Faubourg du Temple 2 jeunes à l'envol 
XI Rue Titon  * Pas de nidification constatée 
XI Rue de Montreuil  * 1 (au moins) jeune à l'envol 
XI Rue du Faubourg Saint-Antoine (XIe)  * 2 jeunes à l'envol 
XII Rue du Faubourg Saint-Antoine (XIIe) 4 jeunes à l'envol 
XII Caserne de Reuilly 2 jeunes à l'envol 
XII Cimetière de Picpus 3 jeunes à l'envol 
XII Secteur Taine-Lancette Pas de nidification constatée 
XIII CHU  La Pitié-Salpêtrière Pas de nidification constatée 
XIII Olympiades Pas de nidification constatée 
XIV Boulevard du Montparnasse Pas de nidification constatée 
XIV Observatoire de Paris 5 jeunes à l'envol 
XIV Boulevardd Saint-Jacques  * 3 jeunes à l'envol 
XV Cheminée de Beaugrenelle (FP) 4 jeunes à l'envol, 1 tué après l'envol 
XVI Rue Marbeau Pas de nidification constatée 
XVI Rue Dufrenoy 3 jeunes à l'envol 
XVI Avenue d'Eylau 0 jeune à l'envol 
XVI Rue de Rémusat 3 jeunes à l'envol 
XVII Rue Guillaume Tell  * 4 jeunes à l'envol, dont 1 évacué à Rambouillet 
XVIII Rue du Poteau  * 2 jeunes à l'envol 
XVIII Rue Championnet  * 5 jeunes à l'envol 
XVIII Rue de la Chapelle Pas de nidification constatée 
XVIII Basilique Sainte-Jeanne-d'Arc 5 jeunes à l'envol 
XIX Secteur Thill-Hainaut 2 jeunes (au moins) à l'envol 
XIX Église Notre-Dame-de-Fatima Pas de nidification constatée 
XIX Rue du Général Lasalle Pas de nidification constatée 
XX Église Notre-Dame-de-la-Croix 3 jeunes à l'envol 

*  Nouveau site 
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Le Corif lauréat de la Prime du bénévolat nature
C'est au début de l'été que Dalila et Fabienne ont suggéré au Groupe Faucons de soumettre un 
projet dans le cadre de la Prime du bénévolat nature, destinée à mobiliser de nouveaux 
bénévoles non impliqués dans la protection de la nature. Une prime d'un montant de 500 euros 
se verrait attribuée (par la Fondation de France, la Fondation Nature & Découvertes et la 
Fondation Nicolas Hulot pour la nature et l'homme) aux initiatives qui seraient sélectionnées 
par un jury et qui rempliraient certaines conditions. 

Cette proposition tombait à pic pour nous 
stimuler et nous faire plancher sur le sujet car, depuis 
quelques années, dans le Groupe Faucons, nous 
sommes un certain nombre à penser qu'il faut 
régulièrement recruter de nouveaux observateurs, 
même s'ils ne connaissent pas bien les crécerelles. 
Nous prônons un accueil chaleureux et non élitiste 
aux réunions ou sur le terrain, et pensons que c'est en 
participant que l'on progresse et que peut naître 
l'envie de s'impliquer davantage. Nous mettons en 
avant qu'il n'est pas indispensable d'y passer des 
heures et des heures, mais possible et plus sain pour 
la pérennité d'un groupe de partager des sites 
d'observations. 

C'est donc avec cette orientation que le projet 
s'est construit autour des critères imposés : public 
large, formation, implication, utilisation de bases de 
données participatives, gratuité, déplacements avec 
un faible impact sur l'environnement, restitution des 
connaissances... 

Tout cela pourra paraître ambitieux, voire 
utopique, mais nous allons tout faire pour que cela 
réussisse et justifier la prime qui a été attribuée au 
Corif. Pourquoi pas avec votre aide d'ailleurs, car 
chaque Corifien peut apporter sa contribution. 

Tout d'abord, il va nous falloir construire 
différentes trames ou approches, qui pourraient servir 
de base à des articles de presse écrite (ou de sites 
Internet), afin de mieux faire connaître la présence du 
Faucon crécerelle et le suivi de sa reproduction, ce 
dont le Corif se charge depuis maintenant plus de 
vingt-cinq ans. Nous voudrions donner envie au 
public ou aux novices de nous rejoindre en proposant 
deux sessions de formation élémentaire, qui seraient 
suivies de rendez-vous sur le terrain, afin de les 
compléter et d'en confirmer la bonne compréhension. 

Nous y aborderions les caractéristiques qui 
permettent d'identifier les crécerelles, de différencier 
les sexes, ainsi que ses modes de chasse et son régime  

alimentaire. Les différents vols, cris, et leur 
signification, seraient passés en revue ainsi que les 
types de cavités, l'importance de repérer les perchoirs 
et de connaître le cycle de reproduction. 

Nous exposerions également l'aspect juridique 
à travers la destruction de sites de reproduction et 
comment intervenir pour contrer ou limiter l'impact 
de travaux de rénovation. 

Lors des sorties de terrain, nous insisterons sur 
l'importance des prises de notes précises et de l'intérêt 
de les restituer dans une base de données participative 
(Faune Île-de-France plus le fichier historique propre 
au suivi des crécerelles). 

Après que les nouveaux bénévoles (espérés) 
auront participé pendant plusieurs semaines au suivi 
des sites de reproduction, nous les inviterons à 
prendre toute leur place lors du week-end 
traditionnellement organisé à Notre-Dame, en juin. 
Ce sera l'occasion pour eux de restituer leur savoir 
nouvellement acquis et de le partager avec les 
visiteurs. 

Ainsi, ils deviendront un maillon de la chaîne 
des participants qui se succèdent, depuis plusieurs 
décennies, pour suivre la reproduction des crécerelles 
sur Paris. 

Enfin, il devra être fait un bilan écrit pour tirer 
tous les enseignements de cette expérience et 
identifier ce qui aurait et n'aurait pas fonctionné. La 
parole des participants sera sollicitée afin de prendre 
en compte les différents points de vue. 

Voilà, sur le papier ça ne sonne pas trop mal. 
Reste à passer à l'action ! 

Dès maintenant, chaque Corifien peut aider, en 
nous faisant parvenir (corif@corif.net) les 
coordonnées de revues, de sites web, de magazines de 
quartier, d'arrondissement, d'association... 

Michel Granger 
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Résultats du concours photos 
Vous les attendiez avec impatience, 
les voici enfin ! 

Ce sont plus de 70 photos et 29 photographes qui 
ont participé au concours photos 2014 du Corif sur le 
thème de « La nature sensuelle ». Un nombre de 
participants en hausse depuis le début, merci à tous de 
faire vivre cet évènement associatif ! 

Au total, ce sont plus de 513 votes qui ont été 
enregistrés, une petite baisse des votes cette année 
due sûrement au mauvais temps et à la faible 
fréquentation du parc de la Poudrerie où les photos 
étaient exposées.  

Voici le trio gagnant avec un nombre 
de suffrages très proche 
1- Grèbe huppé d’Aurélien Petit avec 54 votes 
2-Geai des chênes de Stéphane Boitel avec 49 votes 
3-Linotte mélodieuse de Charles Ghestin avec 48 votes 

 

Un grand bravo à eux  
et à tous les participants  

Les trois photographes primées seront 
récompensés lors de la prochaine Assemblée 
générale. 

Un grand merci également à tous les adhérents et 
partenaires qui se sont investis dans l’organisation et 
le déroulement de ce concours ! 

Et pour garder un joli souvenir de ce concours et 
n’oublier aucun évènement du Corif, j’espère que 
vous avez tous pensé à souscrire au calendrier (lire 
page 15 dans l’Épeichette 122) ! 

Concours 2015 
Le thème pour le concours 2015 est déjà lancé ! « Le 
vol dans tous ces états », n’hésitez pas à y participer 
en envoyant vos clichés à lucille.bourgeais@corif.net 
avec pour objet Concours photos 2015. 

Lucille Bourgeais 

 

 

 
Atelier Plumes 

 
 
Un atelier pendant l’AG 
Cloé Fraigneau, auteure de Reconnaître facilement les plumes, chez 
Delachaux et Niestlé , animatrice de l’association « ERON » (Éducation et  
recherche sur les oiseaux et la nature) et adhérente du Corif, nous propose un 
atelier pour apprendre à déterminer les plumes des oiseaux de France :  
Au programme : 
• Fonctions du plumage,  
• Déterminer l’emplacement d’une plume sur l’oiseau,  
• Identifier l’espèce quand c'est possible.  

Alors, n’oubliez pas votre récolte de plumes ! 
 



Vie associative | Groupes locaux 

L'Épeichette 123 – Décembre 2014  43 

Groupe local Rambouillet 
Fondé en 1990, le groupe ornitho Rambouillet est composé 
d’adhérents des associations Bonnelles Nature, CERF et 
CORIF. Sa zone d’études couvre le massif forestier de 
Rambouillet, ses lisières et le sud-Yvelines jusqu’aux limites 
départementales avec l’Essonne (91) et l’Eure-et-Loir (28). 
Il se réunit au moins une fois par an pour organiser son 
programme de l’année, principalement axé sur les enquêtes 
et études de terrain. 

 

Activités 2014 
• Suivi régulier des étangs de Saint-Hubert. 
• Wetlands International (oiseaux d’eau hivernants) 

: recensement des deux sites fonctionnels du 
secteur (étangs de Saint-Hubert et étang des Noës) 
et d’autres sites annexes. 

• Action Chevêche d’Athéna : participation au suivi 
sur le territoire du PNR de la Haute Vallée de 
Chevreuse (deux circuits). 

• Enquête locale Huppe fasciée : recherche 
spécifique sur les communes de Bullion, 
Clairefontaine-en-Yvelines et Grosrouvre. 
Présence avérée uniquement à Clairefontaine. 

• Enquête régionale Moineau friquet : 
caractérisation des deux sites occupés sur 
Bonnelles et Sonchamp. 

• Recensement national des héronnières : neuf 
colonies suivies pour un total de 85 couples de 
Hérons cendrés. 

• Enquête nationale sur les espèces allochtones : 
recherche des nichées de Bernaches du Canada et 
de Canards mandarins, des sites fréquentés par le 
Faisan vénéré, des sites de reproduction de la 
Perruche à collier. 

• Inventaire du Domaine présidentiel de 
Rambouillet. 

• Suivi de nichées de Busards Saint-Martin. 
• Participation à la journée de suivi de la migration 

sur la Colline de la Revanche à Élancourt. 

Projets 2015 
• Continuité des actions en cours (Wetlands 

International, Chevêche d’Athéna, Huppe fasciée, 
Moineau friquet).  

• Mise en place de points d’écoute sur les RNR du 
secteur.  

• Participation à l’enquête nationale ‘Rapaces 
nocturnes’. 

• Suivi du Râle d’eau au marais de Maincourt.  
• Inventaire ornithologique de la Colline de la 

Revanche. 
 

Le groupe est ouvert aux ornithologues de tout 
niveau. N’hésitez donc pas à nous rejoindre ! 

Les observateurs réguliers ou occasionnels sur le 
secteur sont par ailleurs invités à communiquer 
directement leurs données sur www.faune-
iledefrance.org. 
 

Christian Letourneau 
8 rue Mauve - 78990 Élancourt 
01.78.51.15.86 
06.67.03.98.86 
christianletourneau@numericable.fr 
 
 
 

 
 

Groupe local du Val de Basse-Seine 
Comme chaque année, nous observons et effectuons 
des comptages d'oiseaux d'eau sur les étangs : à Triel-
les-Grésillons, Verneuil, le Gaillardon, la Grosse 
Pierre, le Rouillard, dans la réserve “Au bout du 
monde” à Epône, dans le Domaine régional de 
Flicourt à Guernes,et sur les bases de loisirs de 
Lavacout et de Cergy.  

Nous recherchons tout particulièrement le Leiothrix 
jaune dans les forêts humides.  

Nous effectuons des sorties nocturnes : à Moisson pour 
l'Engoulevent, à Flicourt pour l'Œdicnème criard.  

Au printemps, nous recherchons les Busards nicheurs 
dans les plaines du Vexin, les Pies grièches sur les 
coteaux de la vallée de l'Epte.  

Si vous voulez vous joindre à nous n'hésitez pas, vous 
serez les bienvenus. 

Laurence Boiteux  
06 32 77 76 84 
Lorence.boiteux@club-internet.fr 
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Le groupe local PF2 
Le groupe local PF2, malgré un certain essoufflement 
et le manque de communication, continue néanmoins 
à couvrir vaillamment son territoire, la Plaine de 
France et ses cinq forêts situées dans le Sud de l'Oise 
(95-60), et y assure nombre d’activités:  

•  Le suivi des populations de chevêches.  
• Le comptage des vanneaux et pluviers 
(novembre/décembre).  
• Le comptage wetland (mi janvier).  
• Le comptage des engoulevents en forêts 
d'Ermenonville (juin).  
• L’opération migration sur la butte de Mareil-en-
France (2e week-end d'octobre).  

• L’inventaire des pics noir et mar (au printemps) 
dans les forêts avoisinantes, afin d'avoir une idée des 
populations, compte tenu de la tendance actuelle vers 
une exploitation intensive des parcelles. Le prochain 
aura lieu en forêt de l'Isle-Adam.  
• Le suivi de l'enquête moineaux friquet.  
• L’aide au comptage des busards dans le Vexin, 
mené par le VBS.  
• Des sorties grand public pour l'AEV au marais de 
Stors, ou pour le Parc naturel régional Oise-Pays de 
France. 

N’hésitez pas à venir nous rejoindre. 

Catherine Walbecque 
01 34 09 94 87 

 

Le GL Vallée de la Marne 
Objectifs  
• La rédaction d'une synthèse ornitho régulière, à 
partir des données faune-idf et associations 
partenaires. 

• La mise en place de prospections/inventaires ciblés 
sur des espèces patrimoniales / à protéger 
(œdicnèmes, gorgebleues/phragmites, blongios, 
martin-pêcheur, anatidés nicheurs, colonies de 
laridés...). 

• Nouer des contacts avec les élus/gestionnaires 
favorables à la protection de la nature pour 
éventuellement les accompagner ensuite (les études 
seraient faites par le secteur étude du Corif). 

• Faire des sorties ensemble de temps à autre, 
éventuellement plus légalement qu'actuellement 
(certains sites prospectés sont parfois privés), en 

prenant des contacts avec les carriers / propriétaires 
privés. 

• Relayer les enquêtes nationales ou régionales 
localement (en 2014 : hérons, friquet, allochtones...) 
et en effectuer la remontée aux instances 
commanditaires. 

Une réunion de lancement a eu lieu le 4 octobre à 
Jablines, devant un labbe pomarin !! 

Premiers objectifs pour 2015 : Mettre en route la 
synthèse, et initier un recensement des nicheurs de 
blongios et œdicnèmes 

Déjà 26 membres déclarés... 

Olivier Laporte 
vdm@corif.net 
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Auberge 
espagnole 

Cette année encore « Auberge 
espagnole » ! 

Vous vous inscrivez auprès de Dalila 
pour lui indiquer ce que vous comptez 
apporter. 

En fonction des contributions déjà 
proposées, elle orientera votre choix pour 
composer des repas équilibrés. 

Alors comme le propose Arcimboldo, 
repas végétarien d’hiver ? 

Mais comme il n’y a plus de saisons 
(c’est bien connu), rien n’empêche 
d’apporter fruits et légumes divers et variés. 

Sans oublier que, s’il est conseillé de 
manger au moins cinq fruits ou légumes par 
jour, nombre de médecins recommandent de 
boire du bon vin sans oublier les protéines ! 

 

 
 

Info commerciale 

 



Le Corif pratique 

 

Corif - Coordonnées et moyens d’accès 
Maison de l’oiseau 
Parc forestier de la Poudrerie 
Allée Eugène-Burlot 
93410 Vaujours 
Tél. 01 48 60 13 00 
E-mail : corif@corif.net 
Site Internet : www.corif.net  
 

Liste de discussions : 
corifdiscus-subscribe@yahoogroups.com 

Comment s’y rendre 
RER ligne B5 : Sevran-Livry  
Bus : 670, 607a, 147, 623 
Détails dans l’Épeichette 122 (p.6 et 7) 
— octobre 2014— et sur www.corif.net 

Vous changez de coordonnées ? Pensez à en informer le Corif ! 

Pour être sûr de recevoir tous les documents publiés par le Corif et pour simplifier la tâche du secrétariat, n’oubliez pas 
de nous communiquer vos changements de coordonnées (adresse postale, adresse mail, téléphone…). 

L’envoi d’informations via Internet (Programme d’activités et Épeichette, par exemple) permet au Corif de réaliser des 
économies de reprographie et d’affranchissement, sans oublier que cette solution est nettement plus écologique ! 

Encore faut-il que les adresses e-mail soient correctes... 
Donc informez-nous de tout changement ! 

 

Tous les adhérents peuvent donner des nouvelles 
de leurs activités et de leurs découvertes 

dans le domaine de la protection de la nature. 
Pour cela, adressez vos articles  

(rédigés en police Times, taille 10, environ 2500 signes et espaces par page)  
au Corif à l’adresse corif@corif.net ou à défaut par courrier.  

Vous pouvez également envoyer des dessins ou photos. 
N’oubliez pas que la bonne longueur pour un texte correspond à celle  

dont vous appréciez la lecture ! 
Date limite des envois pour le prochain numéro : 

15 janvier 2015 

Directeur de la publication : G. Lesaffre. 
Rédaction : Ch. Gloria, J. Hénon, A. Hentzy, Ph. Maintigneux. 
Illustrations : i. Anglade, A. Bloquet, J.-J. Boujot, L. Bourgeais, M. Cornet, J. Hénon,  
J.-P. Lair, O. Laporte, F. Lasserre, J.-F. Magne, T. Riabi,  
avec la participation de Giuseppe Arcimboldo. 
ISSN : 1772 3787 
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